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RESUME 

Le Laboratoire Arago de Banyuls-sur-Mer fut fonde en 1882 par Henri de Lacaze-Duthiers, 
l'un des plus eminents zoologistes frangais du siecle demier. Professeur a la Sorbonne, il 
etait remarque pour sa vaste connaissance de la faune des cotes de France. Sa bibliotheque, 
leguee au Laboratoire, est devenue I'une des plus importantes des bibliotheques scientifiques 
du Bassin-Mediterraneen. 
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ABSTRACT 

The Laboratoire Arago at Banyuls-sur-Mer was founded in 1882 by Henri de Lacaze-
Duthiers, one of the most famous french zoologists in the last century. Professor at the 
Sorbonne he was noted for his wide knowledge of the fauna of the coasts of France. His 
personal library, left to the Laboratoire, became one of the most important scientific libraries 
of the Mediterranean Basin. 
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AVANT-PROPOS 

BREVE PRESENTATION 
DE L'OBSERVATOIRE OCEANOLOGIQUE 

DE BANYULS SUR MER 

Le Laboratoire Arago, devenu en 1992 l'Observatoire Oceanologique de Banyuls-
sur-Mer, doit son nom a son fondateur, le zoologiste Henri de Lacaze-Duthiers. C'est 
un etablissement d'enseignement et de recherche de 1' Universite Pierre et Marie Curie 
(PARIS VI), associe au Centre National de Recherche Scientifique depuis 1967. Avec 
les stations marines de Villefranche-sur-Mer, Roscoff et Marseille-Endoume, il constitue 
l'un des quatres Observatoires Oceanologiques Nationaux de 1'Institut National des 
Sciences de 1'Univers (institut du C.N.R.S.). 

Son installation en 1882 a 1'extremite de la France, dans une region pour le moins 
isolee, est due a la variete des milieux accessibles pour l'observation biologique (canyons 
sous-marins, cdtes rocheuses, fonds sableux, etangs) et a la grande richesse de la faune 
locale et des especes representees. 

Depuis sa creation, il y a maintenant 110 ans, il s'y perpetue une triple tradition de 
recherche, d'enseignement et d'accueil de chercheurs et d' etudiants. 

RECHERCHE, ENSEIGNEMENT ET ACCUEIL 

L' Observatoire Oceanologique regroupe 40 chercheurs et enseignants-chercheurs 
et environ 60 ingenieurs, techniciens, marins, plongeurs et administratifs repartis dans 
trois ensembles: Biologie Cellulaire et Moleculaire, Oceanographie et Biologie Marine, 
Ecologie Terrestre. Les chercheurs, ingenieurs et techniciens du Laboratoire participent a 
la realisation de programmes locaux mais aussi a des campagnes oceanographiques et a 
des missions lointaines integrees aux grands programmes nationaux et internationaux 
coordonnes par le C.N.R.S., 1'I.N.S.U., 1'IFREMER, 1'INSERM, la CEE, les 
TAAF...1 C'est ainsi, par exemple, que chaque annee diverses equipes s'embarquent 
pour les Kerguelen et 1'Antarctique. 

Des stages inter-universitaires d'initiation a la faune, a la flore et a 1'ecologie 
mediterraneenne sont encadres par les enseignants de 1'Observatoire qui dispensent 
egalement d'autres enseignements de niveaux varies (de la licence au D.E.A.) dans le 
cadre de differents cursus universitaires. L'Observatoire re?oit egalement des stages de 
diverses universites frangaises et etrangeres avec leur propre encadrement. Au total une 
quarantaine de stages, de durees variees, sont accueillis chaque annee. 

1 Centre National de la Recherche Scientifique; Institut National des Sciences de 1'Univers; Institut 
Frangais de Recherche et d'Exploitation de la MER; Institut National des Sciences et de la Recherche 
Medicale; Terres Australes et Antarctiques Frangaises. 



Du monde entier, de nombreux chercheurs viennent egalement y poursuivre leurs 
travaux pendant des periodes plus ou moins longues (theses, observations annuelles...). 

MOYENS, EQUIPEMENTS, LOCAUX 

Un batiment principal consacre a la recherche dans le domaine marin (6800 m2 dont 
1900 m2 pour la recherche et 300 m2 pour l'enseignement avec 50 laboratoires et 
bureaux). 

Trois stations annexes affectees aux etudes d'ecologie terrestre (400 m2 pour la 
recherche et 137500 m2 sous forme d'un jardin botanique et d'une reserve terrestre). 

L' Observatoire dispose encore d'un navire oceanographique et de deux navires 
cdtiers ainsi que d'un service de plongee scientifique. Un equipement tres varie 
(scaphandres autonomes, microscope electronique, micro informatique...) reflete les 
differents axes de recherche suivis par les scientifiques du Laboratoire. Parmi les 
differents services specialises (dessin, cinema, ateliers) mentionnons plus 
particulierement celui de la Photographie, aussi ancien que le laboratoire lui-meme et au 
sein duquel se sont deroulees les premieres tentatives (reussies) de photographies sous-
marine sous la direction de Louis Boutan en 1898. 

MOYENS DOCUMENTAIRES: 

Depuis 1950 le laboratoire 6dite une ievue trimestrielle internationale, Vie et Milieu, 
contenant de nombreuses contributions dans les domaines de 1'ecologie, de la biologie et 
de la systematique dans les milieux marin, lagunaire et terrestre. Cette revue est a 
1'origine d'un important systeme d'echanges qui est incontestablement 1'une des 
principales sources d'enrichissement de la bibliotheque du laboratoire. 

La bibliotheque elle-meme, dont nous essaierons de retrager la genese dans les 
pages qui suivent, est specialisee dans les sciences et l'histoire des sciences. 
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INTRODUCTION 

La France compte, a 1'heure actuelle, une quarantaine de bibliotheques et de centres 
de documentation specialises dans les sciences de la mer ou les eaux. Parmi ceux-ci, la 
bibliotheque de 1'Observatoire Oceanologique de Banyuls-sur-Mer (Laboratoire Arago) 
occupe une place privilegiee, non seulement en raison de la richesse et de la variete de ses 
collections (qui en font l'une des plus importantes du Bassin Mediterraneen) mais 
egalement en raison des circonstances memes de sa crcation, de son implantation a 
l'extremite Sud-Ouest de la France et de son eloignement de la capitale . Son fonds 
principal est essentiellement consacre a la biologie marine mais elle possede aussi d'autres 
collections couvrant divers domaines scientifiques tels que la Zoologie, la Botanique, les 
Sciences de la Terre, la Chimie, la Physique et les Mathematiques sans oublier les 
archives des grandes expeditions du XlXeme et du XXeme siecles. 

A 1'instar de 1'etablissement qui 1'abrite, cette bibliotheque doit son existence et sa 
constitution a la determination et a 1'obstination d'un seul homme, Henri de Lacaze-
Duthiers (1821-1901), eminent naturaliste du siecle dernier, par ailleurs professeur a la 
Sorbonne et membre de l'Institut. Avec peu de moyens financiers mais beaucoup 
d'energie et de volonte, ce dernier se lance, en 1882, dans la veritable "aventure" que 
constitue alors l'installation d'une station maritime bien equipee a cet endroit. De la 
conception a la realisation, il en suit toutes les etapes dans les moindres details et y 
engloutit sa "fortune" personnelle. Voila pourquoi l'histoire de cette bibliotheque est 
inseparable, non seulement de celle du Laboratoire Arago, bien entendu, mais encore 
moins de la carriere scientifique et des theories developpees par Lacaze-Duthiers en 
matiere de zoologie. Initiateur de la Zoologie Experimentale et editeur d'une revue 
defendant ses idees, il trouve, en creant ce Laboratoire, 1'occasion de concretiser ces 
dernieres: mettre a la disposition de tous, chercheurs et etudiants, un centre de recherche, 
suffisamment dote du materiel necessaire et adapte aux progres de 1'investigation 
scientifique, qui leur permette de se livrer en tout quietude aux recherches et observations 
surJe terrain, qui sont l'une des bases de cette zoologie "experimentale". 

Au sein de ce projet une bibliotheque fournie est loin d'etre consideree comme 
secondaire ou accessoire; nous verrons que, bien au contraire, Lacaze-Duthiers a prevu 
sa presence des 1'origine. En fournissant aux "pensionnaires" de son Laboratoire un 
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instrument supplementaire de travail (et aussi un peu de detente), il leur evite ainsi de 
couteux frais de deplacements ou d'envois. Cependant, des raisons pratiques ne sont pas 
seules a presider a son installation. Le directeur du Laboratoire la considere, avant tout, 
comme partie integrante de sa creation et le soin qu'il deploie pour son amenagement et la 
constitution de ses collections le demontre assez. Enfin, le don qu'il fait au Laboratoire, 
peu avant sa mort, de sa propre bibliotheque personnelle, noyau originel de 1'actuelle, 
en est encore une preuve supplementaire. 

Au cours de cette etude, nous tenterons de reconstituer 1'histoire ou, plus 
exactement, la genese de cette bibliotheque scientifique pour la periode 1882-1914. Le 
choix de ce decoupage chronologique a ete motive, pour 1'essentiel, par la nature-meme 
de notre documentation, laquelle est constituee en grande partie des archives personnelles 
d'Henri de Lacaze-Duthiers encore conservees au Laboratoire Arago. Peu prolixe en ce 
qui le concernait personnellement, ce scientifique 1'etait beaucoup plus, en revanche, 
lorsqu'il s'agissait de detailler pour ses amis ou le public les differentes etapes de la 
construction et de 1'equipement de ses laboratoires de Roscoff et, surtout, de Banyuls. II 
publiait egalement des compte-rendus dans les numeros annuels de la revue qu'il avait 
fondee, les Archives de Zoologie Experimentale et Generale. Voila pourquoi nous 
sommes particulierement bien renseignes sur les debuts du Laboratoire Arago et de sa 
bibliotheque. Les archives nous ont aussi permis de retrouver, en partie, l'origine et la 
provenance de livres qui y ont ete deposes et d'eclairer un peu le mecanisme de la 
constitution de ses collections. 

La premiere partie de ce travail est consacree aux origines et a la formation culturelle 
et scientifique d'Henri de Lacaze-Duthiers, qui est celle d'un naturaliste du siecle dernier. 
La seconde donnera un apercu de l'histoire des laboratoires maritimes jusqu'a la 
fondation de celui de Banyuls-sur-Mer. Enfin, la troisieme partie, la plus importante, 
nous permettra d'etudier la bibliotheque du Laboratoire et celle de Lacaze-Duthiers dans 
leur etat au debut de ce siecle, de determiner Forigine d'une partie des collections et de 
presenter les ouvrages les plus interessants. L'evolution suivie par la bibliotheque de 
1914 a nos jours et les derniers projets s'y rattachant seront relates dans la conclusion. 
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Henri de Lacaze-Duthiers (1821-1901). 

Officier de la Legion d'Honneur, membre de 1'Institut et de 1'Academie des Sciences, 
Professeur au Musem et a la Sorbonne,et a 1'Ecole Pratique des Hautes Etudes, 

Fondateur du Laboratoire Arago. 



UN NATURALISTE DU XIX° SIECLE 

Au lendemain de la guerre franco-allemande de 1870, et les premiers moments de 
stupeur et d'incredulit6 passes, s'amorce au sein de l'elite intellectuelle fran?aise, un 
virulent debat sur les causes, reelles ou supposees, de la catastrophe qui a entraine le pays 
jusqu'a l'humiliante reddition de Sedan. Aux violentes condamnations de la "decadence" 
des moeurs et de la corruption de la vie politique sous le Second Empire, vient s'ajouter 
peu a peu une reflexion plus elaboree sur les faiblesses et les lacunes d'un systeme 
educatif juge nettement inferieur a celui du vainqueur. A vrai dire, cette tendance a la 
comparaison des deux systemes s'observe des le debut du XIX0 siecle. Deja, sous la 
Monarchie de Juillet, Victor Cousin, dans un rapport a la Chambre, mettait en evidence la 
nette superiorite de 1'enseignement allemand (l). Ueffondrement survenu en 1870 ne fait 
qu'accentuer cette prise de conscience dans la mesure ou la victoire prussienne est 
attribuee, en particulier, a la qualite de 1'enseignement et a la richesse des universites de 
ce pays qui beneficie ainsi d'une 61ite sans pareille. La France se doit donc de relever le 
defi et de rattraper son retard; comme le resume Alban Daumas 

"la r6novation de 1'universite n'etait plus seulement une affaire de science mais une affaire de 
patriotisme" (2) 

On s'eleve alors avec vigueur contre 1'insuffisance du materiel a tous les degres de 
1'enseignement et dans tous les domaines. La zoologie est ainsi consideree comme fort 
mal pourvue et si, vers la fin de l'Empire, un mouvement se dessine en faveur du 
developpement de laboratoires specialises, il faut toutefois attendre les debuts de la 111° 
Republique pour qu'il puisse se concretiser. Uengouement certain qui se note alors pour 
les legons d'Histoire Naturelle se traduit par 1'enseignement, sous le nom de "legons de 
choses", de Ia zoologie, la botanique et la geologie aux enfants des la 9°, la 8° et dans 
les ecoles primaires. 

Au niveau superieur 1'emulation est equivalente: en 1872 est ouverte la Station 
Marine de Roscoff, destinee a l'accueil des etudiants, grace a un subside de 3000 francs 
annuels alloues par le ministere de 1'Instruction Publique. Son fondateur, Henri de 
Lacaze-Duthiers, est deja loin d'etre un inconnu. Professeur a la Sorbonne depuis 1868 
apres avoir enseigne a l'Ecole Normale Superieure et au Museum, il est egalement devenu 
membre de 1'Institut en 1871. 
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Initiateur de ce qu'il a nomme lui-meme "Zoologie Experimentale" il vient de lancer 
en cette meme annee 1872, sa propre revue scientifique, les Archives de Zoologie 
Expirimentale et Generale, dans laquelle il expose ses conceptions sur 1'avenir d'une 
discipline que, selon lui, il est grand temps de "depoussierer" et qu'il ne faut plus 
considerer comme une simple methode de description et de classification heritee de Linne. 

L'avant-propos qui ouvre le premier numero de la revue traduit parfaitement la 
confiance en un avenir brillant de la science frangaise, qui semble alors de regle dans les 
cercles intellectuels de 1'epoque, de meme qu'une indeniable volonte de redressement: 

"Aujourd'hui, ler de janvier 1872, a peine sortis d'un immense bouleverscment de toutes choses, 
nous avons a coeur de reprendre un projet dont la r6ussite dcpend surtout de 1'ctat de prospcritc et qui, par 
cela meme, prouve combien est grande notre confiance dans 1'avenir. 

Le r6veil du mouvement intellectuel en France est, a nos yeux, chose assuree. II a sa raison dans 
notre defaite. II doit etre sans limites comme nos ddsastrcs et nos malhcurs. 

Quand on rdflechit froidement aux cvcnements qui viennent de s'accomplir, quand on ctudic les 
causes et que, sans parti pris, sans pr6occupation politique, on cherche a discemer quels peuvent en etre les 
effets, quand, d'un autre cotc, on constate apres tant de malheurs une vitalitc et une richesse aussi grande 
que celles dont la France donne la preuve, le decouragement, inseparable d'une crise terrible comme celle 
que nous venons de traverser, fait bientot place a l'esperance etaun profond sentiment de confiance. Cest 
donc plein d'espoir dans l'avenir que nous reprenons une idee longtemps caressee pendant la paix et dont 
l'execution a dtd suspendue par la guerre seule." (3) 

C'est donc avec enthousiasme que ce savant gascon, pourtant peu ami des 
changements, va repondre a la demande de Mr Dumont, Directeur de 1'Enseignement 
Superieur: 

"Faites-nous des naturalistes". 

Dans cette discipline aussi, la concurrence est rude car, des 1874, les allemands 
ouvrent la magnifique Station de Naples appelee a un brillant avenir. 

Cependant, avant de suivre Lacaze-Duthiers dans l'aventure de la creation du 
Laboratoire de Banyuls, il convient de s'attarder un moment sur sa biographie, ses 
antecedents scientifiques et sa personnalite. 
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I. ORIGINES ET FORMATION CULTURELLE ET SCIENTIFIQUE 

Gascon de naissance, nous l'avons deja dit, Henri de Lacaze-Duthiers n'en etait pas 
moins dote d'un caractere plutot renferme et discret, peu prodigue en confidences sur son 
enfance et sa vie familiale avant ses etudes. II s'interessait par contre beaucoup aux 
etudiants qui avaient su gagner sa confiance et n'epargnait rien pour leur faciliter la tache. 
Ce que nous savons de lui decoule de quelques confidences recueillies essentiellement par 
son disciple et successeur a Banyuls, Georges Pruvot (1852-1924). 

Felix-Joseph-Henri de Lacaze-Duthiers est ne le 15 mai 1821 au chateau de 
Stiguederne (commune de Montpezat d'Agenais), second fils du baron Etienne de 
Lacaze-Duthiers et de Girarde-Henriette Cassaignolles (4). Le couple a encore un fils aine, 
Joseph, et deux filles, Elisabeth et Louise. L'enfance, plutot terne, du futur naturaliste se 
deroule dans un chateau perdu, ferme au monde exterieur par les difficultes de 
communications et encore plus ferme aux idees progressistes par un pere plutot froid et 
distant et d'autant plus ancre dans ses idees conservatrices qu'il avait vu son propre pere 
porter sa tete comme suspect sur 1'echafaud a Agen, en 1793. Du cote maternel, par 
contre, 1'enfant est le petit-fils d'un pair de France de tendance tres liberale, Henri-Jean-
Marie Cassaignolles (ne et mort a Vic-Fezensac, 1753-1828), ancien premier president de 
la Cour de Nimes puis successivement depute du Gers et de 1'Ardeche. Siegeant au centre 
gauche, il depose en 1818 un projet de loi destine a adoucir la loi du 9 novembre 1815 
sur la protection du regime contre les seditieux. Oppose au ministere Polignac, il est aussi 
l'un des signataires de VAdresse de 1830. On rencontre ainsi la contradiction au sein de 
l'ascendance de l'enfant. 

Ce dernier evoquera par la suite ces premieres annees aupres d'une mere effacee, 
dans une atmosphere plutot morose, seulement traversee par quelques visites a sa tante 
maternelle, Mme Dreme, epouse du premier president de la Cour d'Agen, qui lui 
temoigna beaucoup d'affection mais assez envahissante. 

II lui dediera d'ailleurs plus tard une espece de crustace parasite de la Gerardia , 
zooanthaire decrite dans l'un de ses ouvrages (Laura gerardiae ) (Histoire de la Laura 

gerardiae, type nouveau de crustace parasite. Paris: Firmin-Didot et Cie, 1882). 

La passion d'Henri de Lacaze-Duthiers pour les sciences naturelles semble se 
manifester assez tot mais elle est d'abord contrariee par l'hostilite de son pere. 
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II effectue ses etudes au college de Villeneuve-sur-Lot et n'est fait bachelier es 
Lettres que le 16 Aout 1846 a Cahors. L'annee suivante, il est bachelier es Sciences 
Physiques a Toulouse. 

II decide alors de se rendre a Paris pour y entamer des etudes de medecine et ceci 
en depit de l'opposition paternelle. Cependant, il ne tarde pas a s'eloigner un peu de cette 
premiSre vocation pour s'adonner a 1'etude des sciences naturelles en suivant 
Venseignement d'Henri Milne-Edwards. Pour ses propres etudiants, il essaiera plus tard 
d'en reproduire la methode d'enseignement: riche documentation et nombreux exemples 
puises au cours d'innombrables observations. 

La medecine lui permettra d'acquerir en plus une solide connaissance de 
1'anatomie, indispensable, estime-t-il, au bagage de tout bon zoologiste. II prepare en 
consequence 1'internat des hopitaux et passe dans plusieurs etablissements dont 1'hopital 
Necker et La Salpetriere. La proximite du Museum lui permet, durant les loisirs de son 
service, d'aller y travailler dans les Iaboratoires et d'y consulter les collections. II soutient 
sa these de doctorat de Medecine en 1851. Devenu, en meme temps, le preparateur de 
Milnes-Edwards, il s'engage alors definitivement vers la zoologie. Les evenements vont, 
cependant, freiner provisoirement le cours de sa carriere. 

En effet, en 1852, survient le Coup d'Etat du prince-president Louis-Napoleon 
Bonaparte et Lacaze-Duthiers est revoque pour refus de serment a 1'Empire. Sans place et 
sans revenus, son pere ne lui allouant qu'une modique pension, il ne s'en obstine pas 
moins et finit par soutenir, le 2 mai 1853, sa these de doctorat es Sciences, consacree a 
1'armure genitale des insectes. 

Puis, loin de s'orienter vers l'entomologie, il reste fidele a l'enseignement de son 
maitre Milnes-Edwards et se consacre des lors a la connaissance du monde marin, de sa 
faune et de sa flore qui resteront jusqu'a sa mort l'objet de ses etudes passionnees. 
Commence alors une serie de voyages d'observations en Mediterranee (Sardaigne, 
Corse, Provence, Baleares), accomplis soit dans le cadre d'une mission officielle, soit 
pendant les moments de loisirs que lui laisse 1'enseignement des sciences a Lille (ou il a 
finalement ete nomme professeur en 1854). 
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II. LES VOYAGES 

Les nombreux documents (lettres, journal, notes de voyage) laisses par Lacaze-
Duthiers permettent de reconstituer en partie ses itineraires et sa vie au cours de ces 
anndes. On dispose ainsi de grands feuillets manuscrits couverts d'une ecriture fine et 
serree, sans ratures, ou, le soir, il raconte par le detail les resultats de ses observations et 
les menus incidents de sa vie de naturaliste; ce qui n'est pas sans rappeler 1'ouvrage 
publie par Armand de Quatrefages en 1854 (5). 

On y trouve pele-mele des descriptions de sites ou de monuments, les problemes 
survenus avec les hoteliers et les pecheurs, des notes sur les especes rencontrees et leur 
description, etc... L'auteur y apparait surtout comme un passionne, toujours a la 
recherche de nouveaux sujets et n'hesitant pas a passer des journees entieres dans l'eau 
jusqu'au cou afin de pouvoir se procurer des specimen. Quant au style, il est plutdt sec et 
descriptif avec parfois meme de naiVes remarques sur les lieux visites. 

En 1853 il se rend aux Baleares avec peu d'argent, quelques livres, des crayons et 
beaucoup de papier a dessin. En passant par Barcelone, il note les impressions que lui 
cause la visite de la cathedrale: 

"Combien il est penible de n'avoir pas assez d'instruction en toutes choses pour se rendre compte 
de l'epoque et du style des objets que l'on admire! II doit en etre pour l'art comme pour la science. Une 
fleur frappe par son coloris. Celui qui manque de connaissances scientifiques ne la cueille que pour ses 
belles couleurs; mais le botaniste analyse chaque partie et chacune d'elles lui fournit un sujet d'admiration 
egale a celle que l'ensemble vague de la fleur avait fait eprouver au premier" (6). 

Son installation a Mahon est des plus precaire; faute de laboratoire et d'aquarium il 
fait ses observations dans la mer et etudie sur place animaux et plantes. II les transporte 
ensuite a l'auberge pour les dissequer et les etudier dans quelques cuvettes ou poteries 
pretees par la femme de l'hotelier. II n'emporte que peu de livres, par manque de place 
mais aussi parce que, selon lui, 1'observation directe prime sur les lectures et qu'il est 
toujours temps, par la suite, de completer la premiere par des precisions 
bibliographiques. 

Plus tard, devant ses auditoires de la Sorbonne, il regrettera ces temps "heroiques" 
de la zoologie ou le naturaliste, accueilli d'un oeil mefiant par les hoteliers (quand il 
n'etait pas proprement chasse), etait oblige de s'accommoder d'une mauvaise soupente en 
guise de logement 

"ou la meme table servait par l'un de ses bouts a prendre ses repas, par l'autre a dissequer, a 
observer et a dessiner les animaux" (7). 
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Intarissable Iorsqu'il s'agit de son passe scientifique, il evoquera encore cette 
malheureuse epiciere de Saint-Quay en Bretagne dont il avait transforme la buanderie en 
aquarium ou bien la vieille epouse d'un pecheur qui, le prenant pour un sorcier, 1'accusait 
de faire tourner ses crepes! 

En 1858, il obtient un conge du ministre et part pour un voyage d'etudes en Corse 
ou, toujours dans la lignee des travaux de Milnes-Edwards, il s'interesse avant tout aux 
Crustac6s et aux Mollusques. Bravant le mal de mer auquel il est sujet, il accompagne les 
corailleurs dans leurs peches quotidiennes. Tout en remplissant ses carnets de notes a 
caractere scientifique, il trouve egalement le temps d'observer leur mode de vie et de 
denoncer l'espece d'esclavage dans lequel les tiennent leurs patrons. 

La meme annee, il repart aux Baleares et les archives du Laboratoire Arago 
conservent encore, a cote du manuscrit du voyage, un carnet de comptes dont Lacaze-
Duthiers, en verve pour une fois, a rempli les pages avec des caricatures des habitants des 
lieux et aussi de Corse et de Catalogne. II se veut d'ailleurs tres proche des populations 
au milieu desquelles il vit et prefere les longues conversations avec les pecheurs aux 
lectures theoriques. 

"Les marins, dans ces courses le long des cotes, nous apprendront toujours quelques faits 
int6ressants. Observateurs sagaces, ayant constamment et par habitude leur attention en 6veil, quand on 
leur a montr6 ce que l'on d6sire, bien souvent ils le decouvrent mieux que nous-memes" (8) 

Les premieres observations faites en Corse lui valent d'etre charge en 1860 par le 
gouverneur general de 1'Algerie, Mr de Chasseloup-Laubat, sur la recommandation de De 
Quatrefages, d'une mission relative a l'etude du Corail et de sa peche. Le materiel 
rassemble lors de cette campagne sert de base a 1'ouvrage que Lacaze-Duthiers publie en 
1864 : Histoire Naturelle du Corail (Paris : J.-B. Bailliere et fils) et dans lequel il ne 
s'attache pas seulement aux aspects purements scientifiques mais aussi a la peche elle-
meme, a ses techniques, aux reglements en vigueur et aux eventuelles modifications 
susceptibles de les ameliorer, aux rapports de la peche avec la colonisation, au commerce 
et a 1'artisanat du corail, ....Ici encore le sort des pecheurs lui apparait particulierement 
miserable et ses anciennes etudes de medecine lui permettent quelques observations sur 
les maladies auxquelles ils sont sujets. S'etant beaucoup documente sur le corail et sur les 
premiers auteurs qui en ont parle dans leurs ouvrages, il en cite certains dont les livres se 
trouvent encore aujourd'hui dans le fonds ancien de la bibliotheque du Laboratoire Arago 
et qui sont peut-etre deja en sa possession a l'epoque. 
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II s'agit: 
- des Recherches et observations naturelles de Mr Boccone, gentilhomme 

siciiien..., par Paolo Boccone (1633-1704), publie a Amsterdam en 1674. 
- de 1'Histoire Physique de la Mer, par Louis Ferdinand, comte de Marsigli 
(1658-1731), publid a Amsterdam en 1725 et qui est considere comme le 
premier traite d'oceanographie. 
- de la traduction d'un traite de Mr Peyssonnel sur le corail, presente a la Societe 
Royale de Londres et publie dans les Transactions Philosophiques de cette meme 
societe en 1756. 

Apres ces voyages d'observations scientifiques, Lacaze-Duthiers fait une breve (et 
unique) incursion dans le domaine de 1'archeologie en se livrant a une campagne de 
fouilles dans la necropole de Carthage, a la demande de De Quatrefages qui lui reclame 
des cranes et des photographies. Lacaze-Duthiers accepte avec amusement: "II ctait curieux, 

dit-il, de mettre aux prises les anthropologistes et les archeologues. Les premiers distingueraient-ils les 

Ph6niciens des Romains et des Vandales?" (9). Suivi d'une equipe de terrassiers arabes, il 
explore la necropole a la recherche de sepultures inviolees en frappant le sol avec un 
baton et en se faufilant ensuite dans les tombes pour y recuperer les ossements. Comme 
ces derniers tombent en poussiere au premier contact, il les consolide en les badigeonnant 
de gelatine. 

"Serais-tu content si l'on faisait <ja a tes parents?" lui demande un de ses ouvriers. 

II finit par rapporter une cinquantaine de cranes. Cette experience tourne court, 
certains ayant peut-etre juge ses methodes par trop expeditives! Comme il le confessera 
plus tard au Docteur Dedekind de Vienne: "Je passai deux mois a la Marsa pres Tunis et je 

bouleversai le Gebel Kaoui; a ma rentree a Paris on me conseilla d'en rester aux mollusques" (10). 

Devant ses etudiants il reconnaitra: 

"On me dissuada de publier" (11). 

De cette "escapade" sur les terres de l'archeologie subsistent au Laboratoire Arago, 
deux temoignages, deux livres ayant appartenu a Lacaze-Duthiers: 

- Recherches sur 1'emplacement de Carthage, de C. T. Falbe. 
Paris: Imprimerie Royale, 1833. 

- Decas collectionis suae craniorum diversarum gentium...., par Johann Friedrich 
Blumenbach, professeur a 1'universite de Gtittingen. 

Gottingae: Ioann. Christ. Dieterich, 1790-1793. 
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Rappele en France par la mort de sa mere, Lacaze-Duthiers n'aura pas 1'occasion de 
renouveler cette experience. Perdant a peu d'intervalles sa soeur, son pere et sa tante, il se 
retrouve seul. N'ayant visiblement pas envisage de se marier, il mene desormais la vie 
d'un scientifique uniquement preoccupe par ses recherches et la formation d'eleves de 
valeur. 

III. CARACTERE ET PERSONNALITE 

Si, comme nous venons de le voir, 1'oeuvre scientifique et les relations du 
fondateur du Laboratoire Arago nous sont bien connues, il n'en va pas de meme pour sa 
personnalite et sa vie privee. Tout au plus peut-on glaner quelques impressions fugitives 
a la lecture de ses notes de voyages ou de ses carnets (qui ne sont pas, a proprement 
parler, un veritable journal intime). Sa correspondance, egalement conservee et dans 
laquelle nous avons effectue quelques sondages, semble etre a caractere essentiellement 
scientiflque. Les carnets contiennent, pour leur part, des etats de depenses de voyages, 
des notes sur son etat de sante et ses cures repetees a Neris-les-Bains, quelques 
appreciations issues de visites d'inspection commandees par le ministere mais rien de 
vraiment personnel en somme. Ces carnets ont toutefois fait l'objet d'une analyse de la 
part du professeur G.Petit, lointain successeur de Lacaze-Duthiers a la tete du 
Laboratoire, qui s'interessait beaucoup a 1'histoire de 1'etablissement (12). Selon lui, 
1'enfance morose de Lacaze-Duthiers a beaucoup pese sur le developpement ulterieur de 
la personnalite du futur zoologiste. En bon gascon ce dernier sait faire preuve, a 
l'occasion, d'un temperament entreprenant et d'une certaine obstination mais il voit 
souvent ses initiatives freinees par une mefiance et une timidite maladives. Timore et 
anxieux, il doit se faire violence pour frequenter le monde alors qu'il prefererait de loin 
passer son temps dans son laboratoire. Issu d'une famille peu fortunee il passe son temps 
a faire des comptes et a enregistrer la moindre depense dans ses carnets. 

Pourtant le meme homme est capable de se transformer, ainsi qu'il se plait lui-
meme a le dire, en veritable "frere queteur" et d'aller sonner a toutes les portes, pret a 
essuyer toutes les rebuffades des que le sort de ses laboratoires est en cause. II engloutit 
egalement et, sans le moindre regret, dans ses creations son peu de fortune personnelle. 
Peu avant sa mort, il abandonne finalement 1'ensemble de ses biens au Laboratoire 
Arago. 

12 



Reste celibataire et souffrant sans doute de solitude, il semble allonger a loisir ses 
voyages et saisir la moindre occasion de se rendre dans l'une de ses stations. Devant cette 
instabilite, ses amis redoutent qu'il ne finisse par mourir un jour dans un train, entre deux 
gares. 

Travailleur acharne (il a fmalement amasse au cours de sa carriere un "monceau" 
d'observations, de notes et de croquis dont plusieurs inedits) il est, avant tout, exigeant 
avec lui-meme comme avec ses etudiants. On peut le croire plutot froid mais il est tres 
facilement touche par les attaques et particulierement par celles qui emanent de ses 
collegues et qui ont tendance a se multiplier vers la fin de sa vie. Ainsi s'esquisse le 
portrait d'un grand scientifique, auteur d'une oeuvre considerable, mais solitaire. 

Au total il publie au cours de sa carriere 256 travaux. II y aborde presque toutes les 
parties de la zoologie depuis les questions de philosophie zoologique jusqu'aux 
applications de la zootechnie et de la pisciculture. II se fait surtout le promoteur d'une 
nouvelle approche de la zoologie, ce qu'il nomme lui-meme la Zoologie Experimentale. 

IV. SES CONCEPTIONS DE LA ZOOLOGIE : LA ZOOLOGIE 
EXPERIMENTALE. 

Loin d'etre partisan d'un conservatisme rigide en matiere scientifique, comme 
certains l'en ont accuse, Lacaze-Duthiers reconnait volontiers que, a l'instar de toutes les 
autres sciences, la zoologie est susceptible d'evolution: 

" II y a eu pour la science des animaux comme pour toute chose une evolution. La zoologie doit 
modifier ses allures, ses facons de faire avec les epoques, avec les besoins nouveaux nes des progres; elle 
doit compter avec le temps. Les sciences, les langues, les peuples, tout a une evolution, une marche 
ascendante, rien n'6chappe a cette loi" (13). 

Depuis la fin du XVIII6me siecle, la zoologie a connu deux grandes evolutions. 
Avec Linne, tout d'abord, qui a mis de 1'ordre dans la nomenclature et la classification 
des especes connues, puis avec Cuvier qui, ayant introduit a son tour 1'anatomie dans la 
zoologie, a ainsi ouvert la voie au recherches modernes. Cette meme science se doit 
avant tout, maintenant, d'etre "experimentale". 

"Tous ses progrcs, on peut l'affirmer, auront dans 1'avenir pour origine 1'emploi de l'experience" 

declare-t-il dans le premier tome des Archives de Zoologie en 1872. 
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En cela il se trouve en complet desaccord avec le chef de l'ecole physiologiste 
frangaise, Claude-Bernard qui, aux dires de Lacaze-Duthiers, pretend maintenir la 
zoologie dans son etat primitif de science purement descriptive. 

Tout en admirant et en respectant profondement le Maitre, le naturaliste s'eleve 
avec force contre cette pretention a vouloir figer une science en pleine evolution: 

"Non, elle n'est pas seulement une science de fabrication de listes de noms" 

et, toujours dans le meme article, il resume son point de vue: 

"Oui, repetons-le encore, la science ne peut marcher sans la distinction des especes par des noms et 
des classifications m6thodiques; sans cela tout n'est que chaos; mais il ne faut pas non plus 1'oublier, si le 
nom et le caractere sont deux n6cessites absolues, ils sont aussi impuissants a nous donner une notion 
gen6rale quelconque capable de conduire a la connaissance vraie et reelle de l'animal" (14). 

Lacaze-Duthiers n'entamera jamais de reelle polemique avec Claude-Bernard dont il 
possMe meme plusieurs travaux dans sa bibliotheque personnelle parmi lesquels: Le^ons 

sur les ph^nomenes communs aux animaux et aux vegetaux (1879). 

Pour resumer et tenter de donner une definition de la zoologie experimentale, il 
suffit d'insister sur le fait qu'elle doit reposer principalement sur la connaissance et 
1'analyse de faits precis, "positifs et reels". Elle doit pratiquer l'etude d'un individu, non 
plus a un moment donnd de son existence, mais dans les differentes phases de son 
evolution, dans sa structure, dans sa texture, a ses differents epoques. C'est pourquoi, en 
s'attelant a la creation de laboratoires sur les cotes de France (Manche et Mediterranee), 
Lacaze-Duthiers souhaite elargir 1'horizon et les champs d'investigation des jeunes 
chercheurs en les faisant aller sur le terrain, loin des collections "seches", fouiller les 
greves et le littoral a la recherche de sujets d'etude, tout en leur procurant sur place ce 
dont lui-meme n'avait pas pu beneficier: une installation de qualite avec le materiel 
scientifique adapte et dont une riche bibliotheque (c'est du moins le cas a Banyuls) est un 
complement indispensable. 

II est, par contre, un autre aspect du bouleversement des Sciences au XIXfeme 

siecle face auquel Lacaze-Duthiers se montre pour le moins reserve, pour ne pas dire 
decontenance: il s'agit du Darwinisme et de la theorie de 1'Evolution des Especes. 
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Sans etre absolument partisan de la fixite de ces demieres, il pense plutot, pour 
reprendre l'opinion de Georges Pruvot, que les questions qui touchent a 1'origine des 
etres ne sont pas du domaine de la science objective mais de la philosophie speculative et 
qu'elles ne sont pas susceptibles de demonstrations directes. 

II expose d'ailleurs son sentiment au cours d'une de ses legons en Sorbonne, le 10 
avril 1869: 

" Je ne suis pas antagoniste du Darwinisme; seulement je trouve des faits tout aussi difficiles a 
expliquer en 1'admettant que j'en trouve d'inexplicables en ne 1'admettant pas. 

Darwin nous prouve la variabilite; je 1'admets tres largement, mais dans les limites oii elle peut 
etre prouv6e. 

Avec une puissance et un art merveilleux Darwin nous montre 1'action constante de la lutte pour la 
vie, et sa cons6quence, la selection naturelle. J'admets ces deux lois, mais je crois les consequences qu'il 
en tire exager6es" (15). 

Et de citer sa devise favorite: 
"Dans les choses obscures allons doucement; in obscuris semper minime sequimur". 

Cette reserve lui sera beaucoup reprochee par la suite mais il est juste de 
preciser qu'il ne cherche jamais a imposer ses convictions a ses eleves et que la liberte 
d'opinion la plus totale a toujours regne dans ses laboratoires. Ajoutons egalement qu'au 
moment ou il constitue la bibliotheque du Laboratoire Arago il regoit, parmi les nombreux 
dons de ses amis et bienfaiteurs, les oeuvres completes de Darwin, offertes par l'editeur 
scientifique C. Reinwald, au nombre desquelles: La descendance de 1'Homme et La 

selection Sexuelle (Paris: Reinwald, 1881) ou bien De la variation des animaux et des 

plantes a Vetat domestique (Paris: Reinwald, 1879) ainsi que 1'edition de la correspondance 
du savant britannique. Comme pour tous les autres ouvrages offerts a la bibliotheque, 
Lacaze-Duthiers fit effectuer des reliures avec, sur les dos, mention du nom du donateur. 
Ils y figurent toujours. 
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DEUXIEME PARTIE 



Figure tiree du livre du jesuite Filippo Buonnani (1638-1725), 
Recreatio mentis et occuli in observatione animalium testaceorum curiosis naturae 

inspectoribus..Roma: ex Typographia Varcsii, 1684. (Fonds Lacaze-Duthiers). 



HENRI DE LACAZE-DUTHIERS 

ET LES LABORATOIRES MARITIMES 

I. LES DEBUTS DE LA BIOLOGIE MARINE EN FRANCE ET LES 
PREMIERES STATIONS 

Si l'on excepte les observations accomplies par de Peyssonnel sur le corail en 1723 
et les etudes de Georges Cuvier sur les cotes normandes (1788-1795), il faut attendre les 
annees 1826-1829 pour voir deux naturalistes frangais, Jean-Victor Audouin (1797-
1841) et Henri Milnes-Edwards (1800-1885), realiser au cours d'un sejour sur les cotes 
bretonnes et normandes des recherches sur les invertebres marins littoraux et, par la, 
effectuer les premiers travaux de Biologie Marine en France. Ces travaux aboutissent a la 
publication des Recherches pour servir a 1'Histoire Naturelle du Littoral de la France 

(Paris: Crochard, 1832), qui est l'un des premiers ouvrages de bionomie des animaux marins 
en langue fran^aise. 

La necessite de creer des stations maritimes permanentes se faisant de plus en plus 
evidente afin d'assurer un minimum de confort sur place et 1'equipement scientifique 
indispensable aux chercheurx, Victor Coste, en 1859, installe le premier de ces 
laboratoires a Concarneau, a partir des simples viviers a homards et a langoustes d'un 
pecheur de la region. Par la suite se mettent en place quelques aquariums au Havre, a 
Boulogne et a Arcachon mais ils tiennent plus de 1'attraction pour habitues des bains de 
mer que de veritables laboratoires. C'est le merite d'Henri de Lacaze-Duthiers d'avoir 
compris rapidement qu'une station maritime doit etre non seulement le pied-a-terre 
permanent souhaite par les premiers naturalistes, en meme temps qu'un lieu de collection 
ou de ravitaillement en materiel, mais aussi un centre de recherche bien equipe et 
s'adaptant aux progres de l'investigation scientifique. 

En 1872, comme nous 1'avons deja rapporte, il fonde le Laboratoire de Roscoff. II 
semble avoir eprouve quelques difficultes a imposer son projet mais comme il aime a le 
dire: 

"On dit que les bretons sont entetes comme les gascons....je me fis breton". 

Cependant il lui parait vite indispensable de completer cette station sur la Manche 
par une autre sur le littoral mediterraneen. 
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II faut que les etudiants de la Sorbonne puissent beneficier ainsi d'une station 
d'hiver et d'une station dete. En outre les conditions de travail sont radicalement 
differentes dans les deux endroits: a Roscoff, l'etendue de plage emergeant a maree basse 
se compte par kilometres; le chercheur se transforme en chasseur pour explorer les 
anfractuositds ou la mer laisse, en se retirant, les specimen les plus varies. Par contre, au 
bord de la Mediterranee, il faut attendre qu'un coup de vent rejette a la cote les animaux 
ramenes du fond par la lame ou bien trainer les filets pour avoir des sujets d'etudes. Et 
Lacaze-Duthiers de vanter la richesse des "recoltes" que l'on peut faire sur place: 

"Ce qui est surtout admirablement favorise dans la Mediterranee c'est la peche pelagique qui, pleine 
d'attraits, fournit des jouissances si imprevues quand on fait la capture de ces merveilleuses colonies 
flottantes, si d61icates, que ni dessins, ni descriptions n'en peuvent donner l'id6e, surtout sous le crayon et 
la plume de ceux qui en parlent sans les avoir vues" (16). 

L'idee de la station mediterraneenne occupe Lacaze-Duthiers des 1877 mais elle est 
en germe depuis longtemps dans son esprit, depuis ses premiers passages dans le pays 
catalan lors de ses voyages accomplis entre 1850 et 1860. 

II. LA CREATION DU LABORATOIRE ARAGO 

II n'est pas dans notre intention de trop detailler cette partie qui nous entrainerait 
trop loin. Nous nous bornerons a presenter le Laboratoire dans son etat de la fin du siecle 
dernier, a la veille de la mort de Lacaze-Duthiers. 

Ce dernier entame tout d'abord une serie de visites afin d'obtenir des credits et 
l'Academie lui accorde spontanement son patronage mais il s'avere rapidement que, pour 
1'essentiel, les fonds sont dus a 1'initiative privee plutot qu'au soutien des autorites. Le 
site, quant a lui, est trouve a Banyuls, qui n'est encore qu'un petit village de pecheurs 
catalans, sur un promontoire rocheux dit Le Fontaule. Une premiere tentative 
d'installation a Port-Vendres avait echoue a la suite du refus du ministere de la Guerre 
d'abandonner un terrain lui appartenant et ceci en depit de l'appui de Jules Ferry. Banyuls 
offre alors spontanement une rente annuelle de 500 francs, un terrain et un bateau de 
peche. Le conseil general, pour sa part, debloque un credit de 20000 francs. 

Le batiment primitif, d'une grande simplicite, pour ne pas dire austerite, est forme 
par un volume rectangulaire ayant sept ouvertures sur chacune des fagades longues et une 
seule aux deux autres extremites. Le flanc de la colline a ete entaille pour permettre la 
construction. 
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Plans des pieces du Laboratoire Arago, 
tlr6s des carnets manuscrits d'Henri de Lacaze-Duthiers pour 1882. (Archives du Laboratoire Arago). 



Aucune decoration ne vient egayer la fagade de ce batiment purement utilitaire et 
l'on est loin ici de la majestueuse ordonnance, pastiche de la Renaissance Italienne, de 
1'Observatoire de Naples ou de 1'eclectisme qui caracterise celle du Musee 
Oceanographique de Monaco. Lacaze-Duthiers lui-meme appelle son laboratoire sa 
"chartreuse" alors que quelques plaisantins la surnomment "la caserne". 

L'organisation interieure est des plus simples (voir plans). Le rez-de-chaussee est 
en grande partie occupe par la salle de 1'aquarium public, a la decoration pour le moins 
heteroclite! Des bacs contenant des especes vivantes sont places dans les embrasures des 
fenetres, d'autres sont eclaires artificiellement. 

Au centre un bassin circulaire avec un jet d'eau et...une copie en platre de la Venus 
de Milo, cadeau d'un cousin de Lacaze-Duthiers, le president Dreme, par ailleurs grand 
bibliophile. Le long des murs sont alignes des bustes de savants ou penseurs illustrcs, 
cadeaux de Vadministration des Beaux-Arts: Lavoisier, Jussieu, Linne, Descartes, 
Reaumur, Daubenton, Buffon, Pascal, .... Ils voisinent avec la devise choisie par 
Lacaze-Duthiers: 

"La science n'a ni religion ni politique". 

Le premier etage comporte huit cabinets de travail aux memes dimensions (4 x 4m), 
la bibliotheque, une salle de conference, le cabinet du directeur et un laboratoire. Le 
deuxieme etage, sous les combles, sera amenage par la suite en chambres pour les 
chercheurs de passage et les etudiants. 

Comme nous l'avons dit, ce n'est pas sans mal que Lacaze-Duthiers a reuni ses 
fonds: en 1883 le laboratoire a deja coute 125000 francs dont 100000 francs sont dus a 
1'initiative privee. Celle-ci represente une part importante dans le financement des 
amenagements de la fondation: en 1893 le prince Roland Bonaparte, president de la 
Societe de Geographie, donne 50000 francs pour l'achat d'un bateau a vapeur. De son 
cote, Mr Bischoffsheim offre une machine a vapeur servant a entrainer une dynamo afin 
de remplir les reservoirs et assurer 1'eclairage; il est aussi a 1'origine d'un don fait a la 
bibliotheque. Parmi les autres genereux donateurs on peut encore mentionner Daniel 
Osiris, financier et philanthrope plus connu pour la restauration et le don qu'il fit de La 
Malmaison a 1'Etat. 

D'autres donations en materiel, en argent ou encore en livres viendront s'ajouter par 
la suite mais Lacaze-Duthiers, fidele a sa reputation d'austerite et de rigueur, accueille 
cette generosite avec gratitude certes, mais tout en la temperant un peu car il se mefie d'un 
etablissement presentant trop de confort materiel. 
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Fig. u. t-7 Plans des batimcnls du jaboratoirc Arago. 
Dans lc iiaui. fac-ade nord da iaboratoirc. -- II existe unc favade scmblable au midi. lians le pian da premier on roli: au nordf..cioq cabinets dc meme grandeur (4metres sur 4 me-

tros a jieu prt?).un cabinet pour le dtrecleur et ia bibliotheque; au sud. quntre cabinets sem-
blables aux prccedcnis, uae piece a deux ouverlures pour ie travail en commun, 1'escaHer et le 
magasin a rer.ctifs. Dans ic plar. da rez-de-chaussce ou voit Vaquarium avcc Ic bassin ccntral. Les uombrcu«es ouver-
tnrc>. au sud et a Vcst, scront occupees par des bacs cxtcrieueciaires par le haut ct vuibles a 
Vinlcrivur de 1'aquarium GH ; enfin 1'cscalicr. a c6tc duquci est un majzailn et an nord le iojre-
rncnt du gardien* — L'echelie a etc ici cncorc rcduitc par la pliotogravure: eile n est p«s appli-
cable. 

Coupe et elevation du Laboratoire Arago en 1882. 
D'apres les Archives de Zoologie Experimentale et Generale, 1881, lere serie, vol. 9. 
Noter 1'emplacement de la premiere bibliotheque (b) et celui de la seconde, a la place de la salle de conference (s c). 



"Dois-je le dire? II faut bannir des stations le luxe et l'exag6ration du confortable sinon l'ardeur se 
ralentit ou s'amollit et l'on en vient, comme je l'ai dit plus haut, a passer un 6t6 pour voir ce que l'on 
pourra faire l'annee suivante, si ce n'est meme pour faire une saison de bains de mer. 

Je ferai pourtant une exception pour la bibliotheque comme cela a eu lieu au Laboratoire Arago" 
(17). 

Le naturaliste considere donc une bibliotheque comme le seul "luxe" autorisable 
dans ses stations maritimes. II est vrai qu'a 1'epoque Banyuls est eloigne de tout et que 
les chercheurs ont besoin de pouvoir trouver sur place l'essentiel de la litterature 
scientifique de base, les travaux les plus recents, les periodiques les plus importants dans 
la discipline afin de pouvoir beneficier ainsi des references indispensables a leurs travaux 
et a 1'etablissement de leurs bibliographies, sans avoir a recourir pour cela a des envois 
ou des voyages couteux. 
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TROISIEME PARTIE 



Figure tiree du livre du jesuite Filippo Buonnani (1638-1725), 
Recreatio mentis et occuii in observatione animalium testaceorum curiosis naturae 

inspectoribus..Roma: ex Typographia Varesii, 1684. (Fonds Lacaze-Duthiers). 



LA BIBLIOTHEQUE 

DU LABORATOIRE ARAGO 

A L'EPOQUE DE LACAZE-DUTHIERS 

Des 1'origine Henri de Lacaze-Duthiers a manifeste l'intention d'en etablir une au 
sein de son Laboratoire et Roscoff possede deja la sienne a l'epoque. II revient sur cette 
necessite dans l'un des compte-rendus qu'il publie regulierement dans les Archives de 
Zoologie: 

"A Roscoff les livres se perdent comme Ies instraments si I'on ne les entoure pas des plus grands 
soins qui restent meme souvent impuissants; il n'en est pas ainsi a Banyuls. Aussi la bibliotheque 
meritait-elle d'etre augmentee. Dans une nuit on arrive de Roscoff a Paris, et si un besoin fort pressant 
pour la bibliographie se presentait, on pourrait ne pas redouter un derangement ou un envoi d'ouvrages. 
Mais Banyuls est a 1'autre bout de la France et l'on n'y va pas pour passer quelques jours; on va s'y 
installer pour une saison. 

Aussi, ai-je port6 tous mes soins sur la bibliotheque scientifique car il est utile d'avoir sous la 

main les ouvrages les plus importants". 

Et, parlant des livres qu'il y a deposes, il ajoute: 

"Ces ouvrages forment, on le sent bien, un premier noyau d'une bibliothcque qui prendra une 

grande importance" (18). 

I. LES LOCAUX ET LEUR EVOLUTION 

De 1882 a nos jours la bibliotheque du Laboratoire Arago changera trois fois 
d'emplacement. Lors de l'ouverture de 1'etablissement, elle occupe une piece du premier 
etage donnant sur la mer et de la meme superficie que les stalles de chercheurs voisines. 
Cette petite piece, pour laquelle, d'apres ses carnets de comptes, Lacaze-Duthiers a fait 
installer des rayonnages vitres par des menuisiers de Perpignan, ne tarde guere a se 
trouver engorgee a la suite de differents dons et des envois reguliers que fait le directeur 
lui-meme depuis son domicile parisien dont il soulage ainsi la bibliotheque au profit de 
celle de Banyuls. 
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Meme si la premiere vague de dons se ralentit quelque peu par la suite, les 
collections s'enrichissent regulierement par les abonnements aux revues scientifiques et 
les achats rdtrospectifs de numeros manquants de ces memes revues comme en 
temoignent les carnets de comptes de Lacaze-Duthiers. D6s 1886 un rapport d'inspection 
du laboratoire fait etat de la saturation de la piece (aux dimensions modestes, il est vrai) et 
de la necessite de transferer les collections (19). Quatre ans plus tard la bibliotheque 
occupe alors l'emplacement de 1'ancienne salle de conference ce qui represente un 
doublement de superficie (voir plans en annexe). Ne lesinant pas lorsqu'il s'agit de ses 
livres, le directeur fait executer un meuble a rayonnages en noyer pour recouvrir toutes 
les parois de la piece et abriter les volumes (voir la photographie reproduite). Les 
anciennes vitrines sont destinees a recevoir les collections naturalisees de la faune locale. 
Toujours maniaque et soucieux de verifier la moindre depense, Lacaze-Duthiers procede 
lui-meme a 1'achat du tissu destine au tapis de table ainsi qu'aux rideaux des croisees, 
qu'il souhaite epais afin de proteger de la lumiere les reliures toutes neuves qu'il vient de 
faire executer. Par la suite on procede a un dernier agrandissement, en 1898, par 
1'adjonction d'un ancien cabinet de chercheur voisin. La encore, le directeur commande 
un meuble pour completer 1'ensemble. II Iui en coute 780 francs (en 1899 la valeur totale 
de cette bibliotheque, mobilier et collections, est estimee a 15000 francs). 

Desormais la bibliotheque du Laboratoire Arago presente l'aspect qu'elle va 
conserver pendant un demi-siecle jusqu'a son transfert dans une nouvelle aile en 1950. 
Elle occupe une longue piece rectangulaire a trois croisees; deux grandes tables de lecture, 
recouvertes d'un epais tapis (toujours le meme souci pour les reliures), sont eclairees par 
des lampes electriques a globes. Des lutrins permettent la consultation des grands formats 
ou des ouvrages les plus anciens. Par la suite on ajoute aux chaises de confortables 
fauteuils dans 1'embrasure des fenetres. 

De 1'ensemble il se degage une atmosphere studieuse mais egalement chaleureuse et 
intime qui ne tarde pas a faire de cet endroit, le plus agreable du Laboratoire, le point de 
reunion favori des "pensionnaires" pour de longues causeries d'apres-diner. Les 
distractions n'abondent guere encore a Banyuls, hormis les sorties en mer, et les 
chercheurs s'y sentent pour le moins isoles. 

Tres rapidement, et en depit de son accroissement en superficie, la bibliotheque se 
trouve a nouveau saturee et peu apres la mort de Lacaze-Duthier (1901) il est de nouveau 
question de la demenager. Ce transfert sera l'oeuvre du professeur Petit arrive a la 
direction en 1947. 
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II. LES COLLECTIONS 

L'6tat du fonds de la bibliotheque du Laboratoire Arago pour 1'epoque de Lacaze-
Duthiers nous est connu, avant tout, grace a un registre d'inventaire manuscrit 
comportant 1534 cotes, une meme cote pouvant recouvrir plusieurs volumes d'une meme 
serie. Ce registre peut aproximativement etre date de 1898 (20). A ce moment, la 
bibliotheque de l'etablissement et celle de son directeur sont encore deux unites distinctes 
meme si, en realite, Lacaze-Duthiers a deja d6pose beaucoup d'ouvrages lui appartenant 
en propre dans la premiere tout en en conservant la propriete theorique. Ce n'est qu'apres 
sa mort, et par sa volonte expresse, que les deux ensembles seront fondus en une seule et 
meme bibliotheque. Encore convient-il de souligner que, de nos jours, cette bibliotheque 
privee subsiste en partie et est individualisee au sein de la grande bibliotheque dont elle 
constitue le fonds ancien ou "fonds Lacaze-Duthiers". La reunion des deux collections au 
debut du siecle motive la publication d'un premier catalogue (recensant tous les ouvrages 
par ordre alphabetique d'auteurs) dans les Archives de Zoologie , entre 1901 et 1912, a 
1'initiative du directeur d'alors, l'oceanographe Georges Pruvot. 

Nous allons etudier successivement les deux ensembles. 

A. LE FONDS LACAZE-DUTHIERS 

La distinction entre les deux bibliotheques peut paraitre arbitraire puisque nous 
savons que de son vivant meme 1'eminent zoologiste a deja depose une partie du contenu 
de la sienne, notament les revues, dans la bibliotheque commune du laboratoire pour en 
permettre le libre-acces aux chercheurs. Toutefois, ce fonds particulier, qui est en quelque 
sorte le noyau de la grande bibliotheque, etant encore individualise au sein de cette 
derniere actuellement il nous a paru logique de la traiter a part. 

1. Les Ouvrages 

Ce fonds est compose d'ouvrages des XVII6me, XVIII6me et XIX6me siecles pour 
un total de plus de 500 volumes. 

Quelques-uns de ces ouvrages ne proviennent pas de Lacaze-Duthiers mais sont 
issus de dons legerement posterieurs (dons Brolemann ou Joubin) et ont ete incorpores a 
1'ensemble. 
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Le titre le plus ancien est une Histoire du Corail imprimee a Francfort en 1630. 
Les titres datant du XIXeme siecle occupent une place importante en raison du volume des 
travaux scientifiques publies a 1'epoque (Lamark; Cuvier; Geoffroy Saint-Hilaire; 
Lacepede) mais aussi a cause de nombreux dons d'ouvrages litteraires, offerts par des 
amis et des collegues de Lacaze-Duthiers et qui etaient sans doute destines a la 
biblotheque commune. 

A l'instar des revues, ces livres ont ete soigneusement relies avec mention du 
donateur sur les dos: "offert par...". II s'agit, pour 1'essentiel, d'oeuvres completes 
d'auteurs frangais classiques: 

Oeuvres compI6tes de Voltaire, avec des remarques et des notes 
historiques, scientifiques et litteraires. 
Paris: Baudouin fir., 1825-1832. 95 volumes. 

Oeuvres poetiques de Boileau, avec des notes de tous Ies commentateurs. 
Paris: Libr. Firmin-Didot et Cie, 1889. 

Oeuvres completes de Moliere, avec des notes de tous les commentateurs, 
les variantes et la preface de 1682. 
Paris: Firmin-Didot, 1883. 4 volumes. 

Pour les auteurs du XIXeme siecle nous trouvons les oeuvres de Lamartine 
(Histoire des Girondins; Harmonies poetiques et religieuses) offertes par le baron 
Thenard, chimiste et agronome; celles de Victor Hugo (Le Rhin; poesies; drames); le 
theatre complet d'Eugene Labiche, en 10 volumes, offert par Mr Bischoffsheim; les 
Causeries du Lundi et les Nouveaux Lundis de Sainte-Beuve, 27 volumes offerts par le 
baron de Rotschild. Un cousin de Lacaze-Duthiers, le premier president Dreme, 
bibliophile et amateur de textes de l'Antiquite Classique, lui offre les oeuvres de Lucrece, 
Virgile, Valerius Flaccus, Horace, Juvenal, Perse, Catulle, Properce, Tibulle et, bien 
entendu, l'Histoire Naturelle de Pline l'Ancien. S'ajoutant aux livres verses par le 
ministere de 1'Instruction Publique, cette petite collection constitue ainsi un petit fonds 
"distrayant" et quelque peu inattendu au milieu de cette bibliotheque scientifique. 

Uinteret principal du fonds Lacaze-Duthiers reside toutefois dans sa belle collection 
d'ouvrages de sciences naturelles et de zoologie ou nous retrouvons, ici aussi, tous les 
auteurs classiques de ces disciplines, comme Buffon. 

II s'en trouve egalement d'autres, plus rares, et parmi les premiers, 
chronologiquement, dans certains domaines. 

Ainsi une histoire du corail de Joannes Ludovicus Gans: 

Corallorum historia, ... 
Francofurti: Lucae Iennisi, 1630. In 8°. 
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Livre dans lequel on attribue encore diverses proprietes surprenantes au corail, en 
particulier celles de preserver de la foudre, des ombres sataniques, de feconder les 
champs, de soulager les douleurs de ventre, etc... 

Dans la meme categorie d'ouvrages, citons aussi celui de Paolo Boccone (1633-
1704), naturaliste italien et moine cistercien: 

Recherches et observations naturelles de Mr Boccone, genthilhomme 
sicilien, ... 
A Amsterdam: chez Jean Jansson, 1674. In 8°. 

Qualifie de "tres expert dans la recherche des choses naturelles" par l'un de ses 
contemporains, le pere Boccone traite de sujets aussi divers que le corail, la "pierre 
6toilee", les pierres de figure de coquilles (?), la corne dAmmon, les dents de poissons 
petrifiees, le Mont Etna ou bien encore de la vegetation de la Sicile. 

Le jesuite Filippo Buonnani (1638-1725) s'est, lui, interesse aux Mollusques. 
Lacaze-Duthiers possede son livre: 

Recreatio mentis et occuli in observatione animalium testaceorum 
curiosis naturae inspectoribus... 
Roma: Ex Typographia Varesii, 1684. In 4°. 

Lauteur y avance 1'idee que ces animaux naissent par generation spontanee dans le 
limon ou la terre sablonneuse. Mais 1'originalite de ce livre apparait surtout dans les 
planches qui l'accompagnent et dont les figures, composees de coquillages, ne sont pas 
sans rappeler l'art d'Arcimboldo. 

Considere comme le premier traite d'Oceanographie, l'Histoire Physique de la 

Mer Ql Amsterdam: aux depens de la Compagnie, 1725. In-Fol.) est l'oeuvre de Louis Ferdinand, 
comte de Marsigli (1658-1731), l'un des nombreux correspondants de 1'abbe Bignon. 

Son livre est une sorte de monographie de la cote frangaise de la Mediterranee avec 
les nombreuses disgressions que peut contenir 1'ouvrage d'un "physicien" de l'epoque. 
Comprenant egalement de belles planches, il est divise en quatre parties: topographie des 
fonds marins; l'eau de mer; les mouvements de la mer;" de la nature, de la propriete et de 
la vegetation des plantes" (avec lesquelles il confond quelques invertebres tels que les 
Spongiaires). Mais Marsigli a surtout eu le merite de travailler sur le terrain, a la 
difference de bien de ses contemporains, savants de cabinet. 

Le monde marin et sa faune ne constituent pas les seuls sujets des livres de la 
bibliotheque de Lacaze-Duthiers. Y figurent egalement des ouvrages ayant trait aux 
fossiles, aux insectes ou a la geologie. 
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Frontispice de 1'ouvrage de Louis Ferdinand, comte de Marsigli (1658-1731), 

Histoire Physique de la Mer. A Amsterdam: aux depens de la Compagnie, 1725. 
(Fonds Lacaze-Duthiers). 



II possede ainsi, de 1'anglais Martin Lister (1638-1712), membre de la Societe 
Royale de Londres et auteur de la premiere carte geologique, le traite suivant: 

Historiae animalium angliae tres tractatus... 
Londini: Joh. Martyn, 1678. In 4°. 

Lister est surtout connu pour avoir ete le premier a observer qu'une meme couche 
fossilifere peut s'etendre sur de grandes regions et a demontrer que certains fossiles 
appartenaient a des especes eteintes depuis longtemps. 

Dans le domaine de 1'entomologie citons le livre de Jan Swammerdam (1637-
1680), l'un des fondateurs de cette discipline: 

Historia Insectorum Generalis 
Lugd. Batavorum : Apud Jordanum Luchtmans, 1685. In 4°. 

Contemporain de Leeuwenhoek, il fut I'un des pionniers des techniques d'anatomie 
fine et les planches de dissections d'insectes qui accompagnent son texte sont etonnantes 
de precision pour 1'epoque. II est a noter que Lacaze-Duthiers possede une traduction de 
cet ouvrage, datee de 1758, et publiee dans une collection academique dediee au prince de 
Condd. 

Du XVIIIeme siecle aussi, le 
Traite d'insectologie, de Charles Bonnet (1720-1793) 
A Paris: chez Durand, 1745. 2 volumes. 

Le premier volume, consacre aux pucerons, rappelle que l'auteur fut le premier a 
decouvrir la parthenogenese de ces insectes et que sa decouverte, communiquee a 
1'Academie des Sciences par Reaumur, fit sensation a lepoque. Le siecle des Lumieres 
consacre d'ailleurs 1'apogee des naturalistes-compilateurs et, bien evidemment, Lacaze-
Duthiers possede 1'oeuvre la plus representative de cette periode en meme temps qu'une 
grande entreprise editoriale: 

Histoire Naturelle, gen6rale et particuliere, avec la description du 
Cabinet du Roy; de Georges Louis Le Clerc, comte de Buffon. 
A Paris: de 1'impr. royale, 1749-1789. 24 volumes. In 4°. 

Redigee avec l'aide de nombreux collaborateurs dont l'abbe Bexon et Louis 
Daubenton, c'est une Histoire Naturelle complete du regne animal (sauf les invertebres) et 
mineral. Elle est reputee egalement pour la qualite de ses planches. 

Parmi les auteurs contemporains de Buffon on peut encore mentionner Rene 
Antoine Ferchault de Reaumur et ses Memoires pour servir a 1'histoire des insectes 

(Paris: de 1'impr. royale, 1734-1742) ainsi que la traduction que donne Armand Gaston Camus, 
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avocat du Clerge au Parlement et initiateur du depot des futures Archives Nationales, de 
l'Histoire des Animaux d'Aristote (a Paris: chez la Veuve Desaint, 1783). Un Manuel du 

Naturaliste, dedie d'ailleurs a Buffon, est tout a fait representatif de 1'interet de ses 
contemporains pour les cabinets d'Histoire Naturelle ou les amateurs reunissent alors les 
objets et les specimen les plus etranges. 

Son auteur se propose d'y reunir 
"ce que 1'histoire naturelle offre de plus piquant et de plus intcressant". 

II s'agit en fait d'un dictionnaire aux articles les plus varies traitant de botanique, 
chimie, esoterisme, geologie, archeologie, etc... 

Nous terminerons ce bref apergu des livres du XYIII®me siecle figurant dans la 
bibliotheque de Lacaze-Duthiers par un recit de voyages: 

Voyages de Monsr. Shaw, M.D. dans plusieurs provinces de la Barbarie 
et du Levant...trad. de 1'anglois. 
A La Haye: chez Jean Neaulme, 1743. En 2 volumes in 4°. 

Recits ou se cotoient des observations sur le climat, la botanique, les coutumes, 
1'histoire, le folklore, 1'habitat et meme la musique locale. 

Avec Carl von Linne (1707-1778), reformateur et simplificateur de la classification 
des especes animales et vegetales, se clot I'ere des naturalistes-compilateurs et s'ouvre, 
deja, le XIX®me siecle scientifique et experimental. Du celebre professeur de 1'universite 
d'Upsala Lacaze-Duthiers conserve deux ouvrages dont la treizieme edition de son 
fondamental Systema Naturae... (Lugduni: J.B. Delamolliere, 1789-1796), en 10 volumes in 8°, 

qui propose une synthese generale des trois regnes de la nature distribues par classes, 
ordres, genres et especes. Viennent ensuite, et sans reelle surprise, tous les grands noms 
de la zoologie et de 1'anatomie du siecle dernier: 

Jean-Baptiste de Monet de Lamark (1774-1829): 

Systeme des animaux sans vertebres. 
Paris: chez 1'auteur; Deterville, 1801. 

Le baron Georges Cuvier (1769-1832): 

Histoire Naturelle des Poissons 
A Paris: chez F.G. Levrault; chez P. Bertrand, 1828-1849. En 22 volumes et 3 volumes de 
planches. 

Le regne animal distribue d'apres son organisation... 
Paris: Fortin, Masson et Cie, 1836-1849. En 20 volumes. 
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Planche tiree de 1'ouvrage du baron Cuvier (1769-1832): 
Le  regne  an imai  d i s t r ibue  d ' ap res  son  o rgan i sa t ion . . .  

Paris: Fornn, Masson ci Cic 1816-1849 ( Fonds \ , f l c n 7 P - D u t h i p r s  i  



Isidore Geoffroy Saint-Hilaire (1772-1844): 

Considerations generales sur les mamiferes. 
Paris: impr. J. Tastu, 1826. 

Le comte Etienne de Lacepede (1756-1825): 

Histoire Naturelle des poissons. 
A Paris: chez Plasson, 1798-1802. En 5 volumes. 

Histoire Naturelle des quadrupedes ovipares et des serpens. 
A Paris: Hotel de Thou, 1788-1789. En 2 volumes. 

Parmi les auteurs chronologiquement plus proches de notre naturaliste on notera la 
presence de Pierre Flourens (1794-1867), eleve de Cuvier, professeur au Museum, dont 
les travaux touchent la physiologie du systeme nerveux. Mais il s'est egalement consacre 
a 1'histoire des sciences comme en temoignent ses monographies relatives aux travaux de 
Cuvier, aux manuscrits de Buffon, au debat entre Cuvier et Geoffroy Saint-Hilaire ou 
bien encore a 1'histoire de la circulation du sang (tous ces titres figurant dans la 
bibliotheque). 

Poursuivre plus avant l'enumeration des titres de la bibliotheque de Lacaze-Duthiers 
deviendrait fastidieux et ne ferait que confirmer l'impression qui se degage deja de 
1'examen que nous avons entame: hormis les oeuvres litteraires, qui forment un petit 
fonds a part et qui ont le plus souvent ete offertes au directeur ou au Laboratoire, il s'agit 
avant tout d'une bibliotheque composee et utilisee par un naturaliste qui a besoin des 
meilleures references et des traites fondamentaux dans sa discipline. Si elle est revelatrice, 
bien evidemment, des centres d'interet du scientifique elle ne nous livre guere 
d'informations, par contre, au sujet de ses autres gouts en matiere de lecture. Les 
romans, pieces de theatre et autres ouvrages de litterature qui lui ont 6te offerts ne 
constituent pas, a cet egard, des indices tres surs car ils sont destines a etre verses dans la 
bibliotheque commune pour 1'usage de tous. 

Cependant une breve allusion tiree de ses souvenirs de voyages laisse supposer 
qu'il n'est pas insensible a la poesie ni a certaines emotions: 

"Pourquoi ne le rapellerai-je pas? les moments les plus heureux de mes etudes ont 6te ceux ou, sur 
des cotes lointaines et isoldes, sans autre societe que celle des gens de mer, travaillant de la premiere a la 
derniere heure, j'allais le soir, fatigu6 par l'observation, le long des berges, sur les rochers, lisant encore 
au cr6puscule quelques belles pages de nos grands poetes dont les oeuvies m'accompagnaient toujours dans 
mes voyages, ou reflechir sur mon travail" (21). 

Peut-etre Lacaze-Duthiers a-t-il neanmoins opere une certaine selection des auteurs 
qu'il souhaitait voir representes sur les rayons de la bibliotheque? Nous pouvons en tout 
cas le supposer au regard du soin qu'il apporte a la composition de cette derniere. 
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Et ceci nous amene a nous poser la question de savoir de quelle fa?on ce 
scientifique considere les livres. Est-il un bibliophile averti ou bien ne sont-ils pour lui 
que de simples instruments de travail? 

2. Lacaze-Duthiers et les Livres 

Un fait parait certain: les livres composant la bibliotheque de Lacaze-Duthiers ont 
ete achetes par Iui ou bien lui ont ete offerts. II semble donc exclu que certains d'entre-
eux puissent provenir d'une eventuelle bibliotheque familiale (dont nous ignorons, par 
ailleurs, l'existence au chateau de Stiguederne). Ce que l'on sait des opinions de son 
pere, hostile a ses etudes, et de la mediocrite de la fortune familiale parait confirmer cette 
impression. D'autre part, les marques d'appartenance figurant sur certains volumes sont 
celles que le naturaliste a composees lui-meme pour le cachet qu'il utilise. On ne note 
nullement la presence d'ex-libris plus ancien aux armes des Lacaze. Toutefois, rien ne 
prouve egalement que ce cachet ne reprend pas un modele plus ancien vu sur des livres 
possedes par sa famille. 

On retrouve, par contre, certaines marques ou dedicaces faites par les anciens 
proprietaires ou les donateurs. La bibliotheque d'Henri de Lacaze-Duthiers est donc une 
bibliotheque recente. 

Amene a beaucoup voyager au cours de sa jeunesse, le naturaliste s'est fait une 
regle de ne pas trop s'encombrer d'ouvrages lors de ses deplacements. Lui-meme ne 
cesse de professer la priorite de 1'etude sur le terrain sur les recherches erudites et la 
somme considerable de ses connaissances resulte plus de ses observations que de ses 
lectures. II a pu ainsi accumuler un grand nombre de ces observations et vivre sur son 
propre fonds scientifique, ce que certains lui ont reproche par ailleurs. Pour resumer sa 
methode de travail, il faut d'abord pousser a fond l'etude du sujet et ensuite corriger 
eventuellement ses analyses par une bibliographie minutieuse: 

"Presque toujours, disait-il, en revoyant ensuite ce qui a deja ete publie sur le sujet, on trouve des 

apergus nouveaux, on comprend quelle est la vraie voie dans laquelle on doit rcsolument s'engager, voie 

que l'on aurait neglige de suivre si l'on s'ctait d'abord butc a faire la bibliographie complete du sujet" 

(22). 

Au temoignage de Louis Boutan, qui le cotoie au Laboratoire Arago dans les 
dernieres annees du siecle, Lacaze-Duthiers lit peu; ce qui ne veut pas dire qu'il n'est pas 
au courant des questions importantes. II ne faut pas oublier qu'alors une grande part de 
1'information scientifique circule, non seulement dans les publications, mais egalement a 
travers la correspondance qu'echangent entre eux les savants. 
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Planche tiree de 1'ouvrage du baron Cuvier (1769-1832): 
Le  regne  an imal  d i s t r ibue  d ' ap res  son  o rgan i sa t ion . . .  

Paris: Fortin, Masson ct Cic, 1836-1849. (Fonds Lacaze-Duth ie rs ) .  



Celle que Lacaze-Duthiers entretient avec ses collegues et ses anciens etudiants est 
importante et meriterait une etude detaillee. On pourrait, par consequent, en deduire que, 
homme de terrain avant tout, il fait fort peu de cas des livres mais nous savons par 
ailleurs qu'il en possede beaucoup a son domicile parisien et dans son "chateau" de Las 
Fons, en Dordogne, et ceci avant qu'il n'entame la constitution de la bibliotheque de 
Banyuls. 

II en offre parfois a des amis ou des correspondants comme le docteur Dedekind, 
de Vienne. Le 4 novembre 1897, il lui annonce l'envoi d'un volume tire de ses 
collections: 

"En rentrant a Paris, il y a quelques jours, j'avais a retrouver des renseignements et aussi a faire 
partir des livres pour mon laboratoire de Banyuls-sur-Mer. 

J'ai furet6 dans mes bouquins un peu entass6s et j'ai trouv6 un gros volume-in folio-de 1248 pages 
en latin et en grec, datant de MDCXIX Aristotelis Historia de Animalibus de J.C.Scaliger. 

Vous plairait-il d'avoir ce vieux livre? Je vous 1'adresserais avec grand plaisir. 
Je suis n6 dans le pays de Scaliger (...) C'6tait a ce titre queje le parcourais parfois! 
II a 6t6 imprim6 a Toulouse; un mot de vous et il partira" (23). 

Et le 22 novembre suivant: 

"Mon cher collaborateur, 
Hier a 6t6 mis au chemin de fer sous votre adresse mon gros Scaliger que je vous prie d'accepter 

comme souvenir du pays de ma naissance. 
Le sacrifice que je fais de ce gros bouquin n'est pas grand! II est probable que pour mes travaux a 

venir je ne m'en servirais guere. Peut-etre y trouverez-vous quelques idees, quelques reflexions qui vous 
int6resseront. 

II est difficile que l'on soit attach6 comme vous l'etes aux etudes des antiques, sans qu'il ne vous 
passe & la curiosite mon vieux et ancien compatriote. Vous me direz bien un jour ce que vous y avez vu. 

J'ai 6crit un mot & la premiere feuille brouill6e par les ann6es. J'ai mis mes armoiries faites par 
moi, croyant que les titres acquis par son travail valent a eux-seuls plus que tous les titres transmis par 
1'hcredite" (24). 

Le ton quelque peu desinvolte que Lacaze-Duthiers emploie pour parler de ses 
"bouquins un peu entasses" correspond bien a ce que l'on sait par ailleurs de son cadre de 
vie, notamment a Las Fons ou, d'apres le temoignage de Georges Pruvot, regne le plus 
grand desordre. 

Cela traduit-il pour autant une certaine indifference vis a vis des livres? Pas 
obligatoirement et celle qui transparait dans ces lettres n'est peut-etre qu'affaire de 
politesse. II n'est certainement pas un bibliophile a proprement parler; il recherche et 
acquiert des ouvrages scientifiques anciens parce qu'ils ont ete rediges par les principaux 
auteurs faisant autorite dans sa discipline et que les descriptions et la somme 
d'observations qu'ils contiennent restent toujours valables. Mais il aime aussi les belles 
reliures et les livres qui composent sa bibliotheque sont des exemplaires de qualite et 
parfois des editions originales. D'autre part, le soin qu'il apporte a faire relier 
systematiquement les series offertes a la bibliotheque et le meme soin avec lequel il 
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s'occupe de faire amenager et meubler cette derniere prouve assez que le sort de ses 
"bouquins" lui importe quelque peu. Pourtant, il n'a pas l'ame d'un collectionneur, ce qui 
le prdoccupe avant tout, ce n'est pas de constituer un bel ensemble a son usage personnel 
mais bien de mettre a la disposition de tous, chercheurs et etudiants, un fonds susceptible 
de completer utilement leurs recherches et de leur procurer egalement un peu de 
distraction. Cette attitude est, sans doute, le trait le plus sympathique de ce naturaliste, 
que d'aucuns ont tax6 de ladrerie, mais qui a pourtant investi toute sa fortune dans sa 
creation, s'est transforme en "juif errant" de la cause scientifique (selon ses propres 
paroles) et qui, par un dernier geste, d6cide peu avant sa mort (21 juillet 1901) de faire 
don au Laboratoire de 1'ensemble de son materiel scientifique et de sa bibliotheque. 

B. LA BIBLIOTHEQUE DU LABORATOIRE EN 1898 

1. Les Ouvrages: Nature et Provenance 

L'interet principal du registre d'inventaire de cette bibliotheque est de presenter, a 
cote du titre de l'ouvrage, 1'indication d'un eventuel donateur. Ainsi, sur les 1534 cotes, 
nous avons pu identifier la provenance de 395 titres, que ce soit par don ou par depot. Le 
reste des ouvrages a ete achete par des chercheurs du laboratoire ou des intermediaires. 
La provenance n'est d'ailleurs pas systematiquement indiquee. 

Les donateurs identifies peuvent etre repartis de la fagon suivante: 

- La Faculte : 142 titres 
- Divers auteurs : 76 titres 
- Le Ministere de 1'Instruction Publique : 45 titres 
- Divers particuliers : 40 titres 
- Le Ministere de l'Agriculture : 31 titres 
- Le Prince de Monaco : 16 titres 
- Ouvrages appartenant a Lacaze-Duthiers : 15 titres 
- Ouvrages donnes ou achetes par le meme: 12 titres 
- Don de revues: 9 titres 
- L' Academie des sciences : 7 titres 
- Une societe locale : 2 titres 

L'ensemble des titres du registre recouvre des domaines assez divers avec, bien 
evidemment, une nette predominance des ouvrages scientifiques: zoologie, botanique, 
biologie, anatomie, geologie mais aussi ethnographie, grandes expeditions, histoire, 
litterature (roman, theatre) et langues (dictionnaires). Un examen plus detaille des titres 
verses par les differents donateurs permet de mieux apprecier cette diversite. 
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Cest ainsi que la faculte des Sciences verse essentiellement des theses publiees 
depuis 1870 dans les domaines de la zoologie ou encore de la biologie et de 1'anatomie 
comparfe. 

Le ministere de 1'Agriculture depose des ouvrages en rapport avec ses 
preoccupations: un livre sur la rage, un autre sur le charbon et la vaccination 
charbonneuse; les rapports de la commission superieure sur le phylloxera; un traite de la 
taille des arbres fruitiers; un manuel de viticulture; 1'elevage des vers a soie; un rapport 
sur la fraude dans le commerce des engrais, etc... Ajoutons aussi quelques revues comme 
les Annales Agronomiques, la Gazette du village et La Semaine Agricole. Nous ignorons 
si cette"selection" resulte d'un choix, d'une commande de Lacaze-Duthiers ou si le 
ministere s'est contente d'envoyer une serie d'ouvrages recents plus ou moins en rapport 
avec des problemes encore importants comme le phylloxera. 

La bibliotheque possede aussi un petit fonds "regional" compose d'ouvrages 
achetes OU offerts tels que 1'Histoire Naturelle du D£partement des Pyrenees-

Orientales, du docteur Louis Campanyo; le Voyage aux Pyrenees, de Taine; un Guide 

des Pyren^es-Orientales; les Indications bibliographiques pour l'histoire des premieres 

populations des Pyrenees par Emile Cartailhac dont on trouve aussi 1'ouvrage sur les 
monuments primitifs des Baleares. 

Parmi les ouvrages offerts par differents particuliers apparaissent egalement des 
titres plus ou moins en rapport avec les destinations premieres de la bibliotheque. Ainsi le 
prefet des Pyrenees-Orientales offre-t-il...son propre rapport au conseil general pour 
1882. Le maire de Banyuls, Mr Pascal, qui a beaucoup aide Lacaze-Duthiers pour son 
installation, offre un livre sur les mollusques marins du Roussillon. Quant au bureau des 
inscriptions maritimes de Port-Vendres il remet un rapport sur la peche et Ia culture des 
huitres perlieres a Tahiti. 

D'autres, a caractere nettement plus scientifique, proviennent d'amis, de collegues 
ou d'anciens eleves de Lacaze-Duthiers eux-memes auteurs de travaux divers dont ils 
offrent un ou plusieurs exemplaires a la bibliotheque avec, bien souvent, une dedicace 
louangeuse. Signalons, au hasard des titres, le professeur Odon de Buen, de Barcelone, 
qui laisse un exemplaire de son Tratado Elemental de Zoologia (Barcelone, 1890) ou 
encore le docteur Alexander Dedekind, conservateur au Museum Imperial de Vienne, qui 
est entrd en correspondance avec Lacaze-Duthiers a 1'occasion de ses travaux sur la 
pourpre et lui adresse justement son livre, Ein Beitrag zur Purpurkunde (Berlin, 1898), 

dedie a celui qu'il nomme pompeusement "Der Nestor der Purpurforscher". Uamericain 
Alexander Agassiz, offre 1'oeuvre majeure de son pere, le naturaliste Louis Agassiz 
(1807-1873), Contribut ion to  the  Natural  history of  the  United States  (Boston,  1857-
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1877) et le prince-navigateur Albert ler de Monaco, outre les compte-rendus de ses 
differents voyages sur son yacht, un livre sur la faune des eaux profondes au large de 
Monaco et une etude sur 1'alimentation des naufrages. Avec la correspondance de Lacaze-
Duthiers ces differents dons refletent les relations qu'entretient le fondateur du 
Laboratoire au sein de la communaute scientiflque de son epoque et aussi sa propre 
audience et celle de ses travaux aupres de ses pairs. 

Le directeur verse lui-meme differents ouvrages a la bibliotheque, certains sous 
forme de dons et d'autres en depot, mais, curieusement, il ne s'agit pas de ses propres 
travaux; c'est pourquoi la bibliotheque est obligee de faire 1'acquisition de son Histoire 

Naturelle du Corail ainsi que de Un 6U: d'observations en Corse et a Minorque (Paris: 

Masson, 1861). Parmi les titres offerts: une Faune ornithologique des Pyrenees et une 
Histoire Naturelle et Primitive de i'Homme. Quant aux volumes seulement deposes et 
qui sont mentionnes comme appartenant a Lacaze-Duthiers, il s'agit surtout de series de 
periodiques. 

Une autre source importante de dons est le ministere de 1'Instruction Publique. II 
envoie les nombreux volumes des Archives des Missions Scientifiques et Litteraires 
depuis les debuts de leur parution (1850) mais il se signale surtout par un envoi plus 
inattendu et qui ne se comprend que lorsque l'on connait la volonte de Lacaze-Duthiers de 
creer, a cot6 des collections proprement scientifiques du laboratoire, un petit fonds de 
litterature variee pour la distraction des chercheurs et des etudiants venus effectuer un 
sejour plus ou moins long. Ne note-t-il pas en 1891: 

"Mais a cote du nccessaire, de 1'indispensable scientifique en zoologie, il fallait, je l'ai du moins 
pense ainsi, trouver aupres de soi quelques livres faits pour reposer 1'esprit apres le labeur assidu et 
souvent p6nible, il fallait trouver la-bas sur le promontoire de Fontaule une cause de detente, de 
delassement de 1'esprit quand on vient y passer trois ou quatre mois" (25). 

Voila pourquoi on ne s'etonnera pas de trouver sur le registre des entrees les titres 
suivants: 

- de 1'histoire: 

La Revolution Frangaise, de Dubois-Crance 

Les lettres de Henri IV, publiees par Louis Dussieux 

L'Opposition sous les Cesars, de Gaston Boissier 

- du theatre: 

Monsieur le Ministre, de Jules Claretie et diverses pieces de Courteline 

- des essais sur l'art: 

Les maitres d'autrefois, d'Eugene Fromentin. 
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- des romans et des essais : 
La sonate a Kreutzer, de Tolstoi. 

Fantome d'Orient, de Loti. 

Fleur de mai, de Ponson du Terrail. 

La Montagne, de Michelet. 

Maitresse d'esthetes, de Willy. 

Stello; Servitudes et Grandeurs Militaires, de Vigny. 

Tartarin de Tarascon, de Daudet. 

Et aussi des ouvrages de Champfleury, de CatuIIe-Mendes, Henri Greville... 

Au total, un certain eclectisme avec cependant une majorite d'oeuvres parues dans 
la seconde moitie du siecle et qui refletent divers courants litteraires, qu'il s'agisse du 
realisme (avec Champfleury) ou du roman "decadent" et esthetique (avec Catulle-
Mendes). 

Bien entendu, tous les titres cites ici ne representent, en realite, qu'une faible part 
du volume de la bibliotheque essentiellement consacree a la zoologie et dans laquelle on 
retrouve tous les auteurs "classiques" de cette discipline tels que Buffon, Cuvier, De 
Quatrefages, Milnes-Edwards, Geoffroy Saint-Hilaire... mais nous avons pense que cette 
variete dans les titres et les provenances meritait d'etre soulignee et en constituait un 
aspect original. 

II reste a evoquer un dernier don particulier qui eut sans doute pour effet de flatter 
quelque peu 1'amour-propre de Lacaze-Duthiers. Le 6 juin 1898 1'archiduc Louis-
Salvator d'Autriche-Toscane, qui reside a Majorque, fait escale avec son yacht a Banyuls 
et visite le Laboratoire. Grand voyageur, il connait bien la Mediterranee qu'il a sillonnee 
plusieurs fois et au sujet de laquelle il a publie differents recits de voyages. Dans le 
courant de 1'annee qui suit cette visite, il adresse au directeur une collection de ces 
ouvrages, au nombre de 33, portant sur les diverses iles mediterraneennes et souvent 
illustres de reproductions de dessins executes a la plume par l'auteur lui-meme. Tous ces 
livres sont en allemand, a 1'exception d'un seul publie a Paris, et ont ete imprimes entre 
1871 et 1898 a Leipzig et a Prague. Mentionnons tout specialement trois somptueux in-
folio: 

Die Stadt Palma. Leipzig: Brockhaus, 1882. 

Die Insel Menorca. Leipzig: Brockhaus, 1890-1891. 2 volumes. 

33 



Les autres volumes concernent des descriptions des iles grecques, des iles Lipari, 
des Baleares, de Chypre et aussi de voyages en Orient (Die Karavanen Strasse: von 

Aegypten nach Syrien). En somme une belle bibliotheque sur les voyages, plus 
distrayante que scientifique. Flatte par le present, Lacaze-Duthiers remercie le prince et 
n'hesite pas a declarer que ces volumes constitueront 

"les plus beaux ornements de la bibliotheque du Laboratoire Arago" 

(ou ils se trouvent encore)(26). 

2. Les Periodiques 

Nous avons classe sous cette rubrique a la fois les revues scientifiques recues 
regulierement au laboratoire mais aussi certaines publications en de nombreux volumes 
dont la parution s'etend sur plusieurs annees. 

En 1901 la bibliotheque regoit regulierement 63 titres de revues: 30 en langue 
frangaise; 13 en anglais; 13 en allemand; 2 en danois; 2 en suedois; 2 en russe; 1 en 
polonais; 1 bresilien; 1 roumain et 1 italien. Dans la premiere categorie figurent les 
grandes revues scientifiques frangaises de 1'epoque: 

- Les Annales des Sciences Naturelles (depuis 1834) 
- Le Bulletin de la Societe Zoologique de France (depuis 1'origine 1876) 

- Les Archives des Missions Scientifiques et Littiraires (depuis 1'origine, 
1850) 

- Les Nouvelles Archives du Museum d'Histoire Naturelle de Paris (depuis 
1865) 

- Le Journal de Conchyliologie (depuis 1850), et, bien sur, les Archives de 
Zoologie Experimentale et Generale, fondees par Lacaze-Duthiers. 

Certaines de ces revues sont offertes par Vediteur ou la revue elle-meme comme la 
Revue Scientifique (Revue Rose) dans laquelle Lacaze ecrit regulierement. Parfois une 
societe d'Histoire Naturelle locale peut aussi envoyer gracieusement son propre bulletin 
comme le fait celle de Toulouse. 

On trouve egalement diverses revues emanant des societes savantes de pays 
francophones: Academie Royale des Sciences, des Lettres et des Beaux-Arts de Belgique 
ou le Musee d'Histoire Naturelle de Geneve. 
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Parmi les revues de langue anglaise on releve la presence des tr6s connues 
Philosophical Transactions ofthe Royal Society ofLondon mais aussi, et non moins 
connues: 

- Proceedings of the American Academy of Arts and Sciences (Boston; 
depuis 1890) 

- The Quarterly Journal ofMicroscopical Sciences (Londres; depuis 1867) 

- Journal ofthe College ofSciences; Imperial University ofJapan (Tokyo; 
depuis 1896) 

- Bulletin of the Museum of Comparative Zoologie at Harvard College 
(Cambridge, Mass.; depuis 1878) qui est envoye regulierement par 
Alexander Agassiz, fils du fondateur du Museum. 

Les publications en langue allemande occupent aussi une place importante et 
comptent parmi les collections les plus completes et les plus anciennes que possede la 
bibliotheque, ceci s'expliquant sans doute par le grand rayonnement de 1'Allemagne dans 
le domaine des sciences naturelles durant tout le XIX®me siecle. Certains de ces titres 
semblent avoir ete achetes par Lacaze-Duthiers bien avant la fondation du laboratoire: 

- ArchivfurA natomie, Physiologie und wissenschaftliche Medicin (Berlin-
Leipzig; 1834-1871) 

- Archiv fur Naturgeschichte (Berlin; 1835-1870) 

- Archivfiir Mikroskopische Anatomie und Entwicklungsgeschichte (Bonn; 
depuis 1865) 

- Zoologischer Anzeiger (Leipzig; depuis 1878) 

Une place a part doit etre reservee a une publication recente mais prestigieuse, celle 
des travaux de 1'Observatoire de Naples (fonde par Anton Dohrn en 1874) distribues 
sous le titre: Fauna und Flora des Golfes von Neapel und den angrenzenden 
Meeresabschnitte, avec de superbes planches lithographiees, oeuvres de l'atelier de 
dessin que cette station possede elle-meme et avec lequel les autres stations editrices de 
revues peuvent difficilement rivaliser. Publication d'une telle qualite que le professeur 
americain Charles A. Kofoid, qui effectue en 1908-1909 une tournee des differentes 
StationS europeennes, la qualifie de "finest flower of the German zoological investigation" (27). 

Le reste des publications etrangeres consiste en rapports, bulletins ou annales 
6ditees par des societes aussi diverses que 1'Academie Imperiale des Sciences de Saint-
Petersbourg, le Musee d'Histoire Naturelle de Para, au Bresil, la Societa Romana per gli 
Studi Zoologici et la Societe Imperiale des Amateurs des Sciences Naturelles de Moscou. 
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Au total, une majorite de titres frangais avec egalement une bonne representation 
des revues anglo-saxonnes et allemandes, pays qui occupent alors une place de premier 
ordre dans divers domaines scientifiques. 

Parfois offertes a la bibliotheque, comme nous 1'avons deja expose, elles sont aussi 
recues par abonnement ou bien par un procede qui commence a se developper et qui 
assurera plus tard un grand developpement a la bibliotheque: Vechange avec la revue 
publiee par le laboratoire (ou plus exactement, alors, par son directeur), les Archives de 
Zoologie. Des achats retrospectifs dans 1'intention de completer les collections sont 
egalement effectues et l'on retrouve dans les carnets de Lacaze-Duthiers de frequentes 
mentions de numeros de revues qu'il lui faut se procurer. Ces acquisitions retrospectives 
sont parfois le fait d'envois d'institutions officielles qui adressent au laboratoire une 
collection complete de leurs publications. 

Ainsi 1'Academie des Sciences, dont Lacaze-Duthiers fait partie, verse-t-elle les 94 
volumes relies de ses Compte-Rendus correspondant aux annees 1835-1881. 

Le ministere de l'Instruction Publique donne, quant a lui, 19 tomes des Archives 
des Missions Scientifiques et Litteraires. Lacaze-Duthiers lui-meme faitTachat, en 1881, 
de 18 volumes du Zoological Record. 

Autre preuve de 1'interet que le fondateur de la bibliotheque accorde a ces 
collections, il les fait toutes relier avec soin (par la maison Magnier et fils, de Paris), 
toujours suivant les memes modeles: les dos en maroquin ou en chagrin, avec parfois la 
mention "Laboratoire Arago" a la base, et les plats recouverts de papier marbre ou jaspe. 
Sur ces memes plats figure tres souvent la marque personnelle de Lacaze-Duthiers, les 
initiales L.D.h. entrelacees, sommees d'un heaume empanache et entourees de deux 
palmes (academiques?). Apres sa disparition ses successeurs conservent, un temps, ces 
modeles de reliure mais le chiffre disparaft. La presence de cette marque d'appartenance 
laisse supposer qu'avant d'etre versees definitivement dans le fonds commun ces revues 
firent partie de la bibliotheque personnelle de Lacaze-Duthiers. Nous avons retouve une 
dizaine de series reliees de cette fagon ce qui traduit aussi vraissemblablement une volonte 
de creer un ensemble homogene et ayant une certaine unite. 

Lacaze-Duthiers a peut-etre songe assez tot a sa donation future. 
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3. Les Expeditions 

Avant de clore cet examen du fonds de la bibliotheque du Laboratoire au debut du 
siecle, il faut encore s'attarder un instant sur une production editoriale scientifique 
particuliere qui se developpe tout principalement dans la seconde moitie du XIX siecle: 
les compte-rendus ou les resultats des diverses grandes expeditions qui ont sillonne alors 
les mers du globe et en ont rapporte tout un materiel sous forme de dessins, croquis, 
notes, echantillons, etc... 

II etait logique qu'une bibliotheque specialisee dans l'etude du monde marin fasse 
1'acquisition des principaux d'entre-eux et, aujourd'hui encore, une salle speciale est 
reservde a ces volumes. Les plus anciens conserves semblent etre les 7 tomes des 
campagnes de Dumont D'Urville: 

Voyage de la corvette de 1'Astrolabe execute par ordre du Roi pendant les 
annees 1826-1827-1828-1829 sous le commandement de M.J.Dumont 
D'UrvilIe. 
Paris: J. Tastu, 1830-1834. 

Des recits de voyages scientifiques sont deja publies au XVIII®"16 siecle ( Cook, La 
Perouse) et meme plus tot mais c'est apres 1850 environ que la recherche 
oceanographique connait son premier veritable developpement. Lors de la pose et de la 
reparation des premiers cables telegraphiques, on s'apergoit que des etres vivants existent 
a toutes les profondeurs et jusque sur les sediments des grands fonds. Avec le 
developpement de techniques nouvelles permettant des sondages plus precis, la mesure 
des temperatures et de la salinite, l'etude des courants et bien d'autres choses, le temps 
est venu pour de nouvelles expeditions, mieux armees, d'etudier ces problemes sur toutes 
les mers, d'inventorier les especes vivantes et de degager les lois generales de 
1'Ocdanographie. C'est 1'oeuvre accomplie par la corvette "Challenger", partie de 
Portsmouth en decembre 1872, et qui, parcourant trois oceans dans tous les sens, occupe 
successivement 354 stations d'observation differentes avant de rentrer en 1876. Equipee 
des appareils scientifiques les plus modernes, elle dispose meme d'une bibliotheque. Les 
resultats de cette expedition majeure (placee sous la direction de Sir Wy wille Thomson) 
sont publies en 50 volumes sous le titre: 

Reports of the scientific results of the voyage of H.M.S. Challenger 
during the years 1873-1876. 
London: C.W.Thomson & J.Murray, 1880-1895. 

35 volumes figurent a la bibliotheque du Laboratoire. 
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La fin du siecle est egalement marquee par la carriere oceanographique du prince 
Albert ler de Monaco (1848-1922) qui, a bord de ses differents yachts (L'Hirondelle I et 
II; le Princesse Alice I et II) parcourt chaque annee, entre 1885 et 1915, la Mediterranee et 
1'Atlantique pour en rapporter d'innombrables specimen dont l'etude occupe plus de 100 
volumes: 

Resultats des campagnes scientifiques accomplies sur son yacht par 
Albert Ier, prince souverain de Monaco, publies sous sa direction avec le 
concours du baron Jules de Guerne. 
Monaco: Imprimerie de Monaco, 1889-1950. 

Plusieurs de ces volumes sont offerts a la bibliotheque par le prince lui-meme ainsi 
qu'en temoigne le registre d'inventaire. Parmi les autres rapports entres a la bibliotheque 
on peut encore signaler les titres suivants: 

Reise der dsterreichischen Fregate Novara um die Erde in den Jahren 
1857, 1858, 1859. 
Wien: Aus der Kaiseriich-Koniglichen Hof-und-Staatsdruckerei, 1867-1874. En 6 volumes. 

Les resultats des campagnes du roi Carlos du Portugal: 

Resultados dos Investigacoes scientificas feitas a bordo do yacht"Amalia" 
e sob a direc^ao de D. Carlos de Braganga. 
Lisboa: Impresa Nacional, 1899-1904. En 2 volumes. 

La campagne de la "Belgica" a laquelle participa une figure importante du 
Laboratoire Arago, le roumain Emile Racovitza, en compagnie de Roald 
Amundsen: 

Resultats du voyage de la Belgica en 1897-1898. Rapports scientifiques 
sous le commandement de A.de Gerlache de Gomery. 
Anvers: J.F. Buschmann, 1901-1938. En 19 volumes. 

Et, pour terminer, les Rapports de la Mission Scientifique au Mexique et dans 

1'Amerique Centrale, publies par ordre du ministre de 1'Instraction Publique entre 1870 
et 1902, comprenant 24 volumes traitant a la fois de l'histoire, 1'archeologie, 
l'ethnologie, la geologie des pays visites et dont la partie la plus copieuse, consacree a la 
zoologie, a ete redigee sous la direction de Milnes-Edwards. 
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II nous reste a nous interroger au sujet du fonctionnement interne de la bibliotheque 
du Laboratoire a l'6poque de Lacaze-Duthiers et de son successeur immediat, Georges 
Pruvot. Malheureusement, nous sommes fort mal renseignes. II est certain, toutefois, 
qu'il n'y a pas de bibliothecaire mais qu'un chercheur ou un preparateur de 
1'etablissement est egalement charge des taches qui en relevent, a cote de ses propres 
travaux. II faut attendre 1954 pour qu'une veritable bibliothecaire y soit nommee a 
1'instigation du professeur Petit. En attendant, la liberte d'acces semble de regle comme il 
en est de meme dans l'ensemble du Laboratoire, selon le desir de Lacaze-Duthiers lui-
meme. D'apres un reglement general datant de l'epoque de Mr Pruvot (1901-1924), la 
bibliotheque est ouverte en permanence; aucun livre ne doit sortir de la piece sauf 
autorisation speciale; dans ce cas une fiche portant le titre et signee de 1'emprunteur doit 
etre mise sur le rayon a la place de 1'ouvrage emprunte (28). II est vrai que la frequentation 
est encore relativement reduite car le Iaboratoire dispose de peu de logements pour 
heberger les chercheurs de passage: en 1897 on releve la presence de 12 scientifiques et 
de 2 etudiants venus de France mais aussi de Varsovie, Moscou, Oxford et Graz. En 
1910 les equipements du Laboratoire rendent possible la presence permanente d'une 
vingtaine de chercheurs mais pendant 1'annee le nombre total de "pensionnaires" oscille 
entre 20 et 40, avec une affluence importante a 1'automne et au printemps. Tous rendent 
d'ailleurs hommage a la creation de Lacaze-Duthiers et s'etonnent meme de trouver une 
bibliotheque scientifique aussi fournie a pareil endroit. 

Le "livre d'or" de la station, que le directeur tient scrupuleusement a jour, reflete 
bien l'enthousiasme des chercheurs et des visiteurs de passage (parmi lesquels le futur 
president Armand Fallieres; Emmanuel Arago, fils de Francois; Alexander Agassiz,...). 
En juillet 1891, Pruvot, alors maitre de conference a la faculte de Paris et venu travailler a 
Banyuls sur un sujet bien particulier, note, apres avoir enumere les divers avantages du 
Laboratoire: 

" Enfin, la bibliotheque, grace aux efforts incessants de Mr de Lacaze-Duthiers est aujourd'hui 
assez riche pour que j'aie pu, sur ce petit promontoire de Fontaule perdu tout au bout de la France, etablir 
la bibliographie complete d'une question aussi speciale" (29). 
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Au cours de ses interventions en Sorbonne, Lacaze-Duthiers se plaisait a detailler 
pour ses etudiants les progres accomplis annee apres annee par ses deux grandes 
creations de Roscoff et de Banyuls (sa preferee). Emaillant son discours avec les petits 
incidents rencontres aupres des autorites locales et qu'il racontait avec sa faconde 
gasconne, il parvenait a captiver son public et a lui faire partager sa passion pour son 
oeuvre mais, surtout, pour la discipline qu'il enseignait depuis tant d'annees et avec tant 
d'ardeur. 

Emporte dans son elan, il lui arrivait meme de faire une veritable "profession de 
foi" scientifique; ainsi le 6 mars 1894: 

"Je poursuis un but vers lequel tendent tous mes efforts, les progres de la zoologie frani;aise qui a 
tenu ma vie toute entiere sous son charme, aussi je continuerai a faire avec ardeur de la propagande pour 
lui amener les plus nombreux et les plus fervents adeptes" (30). 

Ces quelques lignes resument a elles seules le caractere d'Henri de Lacaze-
Duthiers, zoologiste aujourd'hui quelque peu oublie, et qui a ete obsede par 1'idee du 
relevement scientifique de la France apres 1870. On doit neanmoins a son obstination (il 
aimait a repeter que "nestersurplace, c'est reculer") un etablissement scientifique de reputation 
internationale et une bibliotheque de biologie marine qui est l'une des plus riches de 
France et du pourtour mediterraneen. 
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CONCLUSION 

EVOLUTION ET PERSPECTIVES 

Notre intention, en commencant ce travail, etait d'etudier la genese d'une 
bibliotheque scientifique a la fin du siecle dernier et essayer d'exposer, autant que 
possible, le mecanisme de sa constitution progressive sous 1'action de son fondateur et de 
ses amis. L'etude de la carriere et de la personnalite d'Henri de Lacaze-Duthiers 
s'averaient egalement necessaires tant ces deux facteurs ont influe sur une creation dans 
laquelle il s'est investi tout entier. Cependant les destinees du Laboratoire Arago ne 
s'arretent pas a la mort du zoologiste et, apres lui, sept directeurs se succederont a sa tete 
jusqu'a nos jours. C'est pourquoi nous avons pense presenter dans les pages qui suivent 
une breve narration de l'evolution de la bibliotheque du Laboratoire de 1901 a nos jours; 
ces quelques pages ne pretendant pas, d'ailleurs, remplacer une etude plus detaillee qui 
pourrait etre realisee sur cette periode (et plus particulierement sur les annees suivant 
l'arrivee du professeur Petit a la direction, en 1947, periode tres riche pour la 
bibliotheque avec la creation de la revue Vie etMilieu). 

A la suite de la disparition de Lacaze-Duthiers, la bibliotheque du Laboratoire Arago 
s'est trouvee considerablement enrichie. En 1901, on y denombre 4000 volumes et elle 
regoit regulierement une soixantaine de periodiques parmi les plus importants en 
zoologie. Huit ans plus tard, le professeur Charles Atwood Kofoid, charge par le Bureau 
de 1'Education des Etats-Unis d'une enquete sur les stations marines d'Europe, visite 
celle de Banyuls et, dans son rapport, place sa bibliotheque immediatement apres celles 
de deux celebres stations fondees par les allemands, Naples et Heligoland: 

"It contains over 5,000 volumes, including about 75 of the leading biological journals and 
periodicals, bibliogaphies and reviews of zoological literature, the principal reports of marine explorations 
and the leading monographic works and general treatises. There is also a large library of reprints and a 
small library of selected general literature for idle hours. The library has a card catalogue, is freely 
accessible and is pleasantly fumished" (31). 

Banyuls peut difficilement rivaliser avec les 13 000 volumes et les 250 periodiques 
de Naples et les 9300 volumes d'Heligoland mais elle arrive en tete des stations 
frangaises (a egalite avec celle de Sete, fondee en 1879) devant Roscoff, peu fournie en 
livres, Villefranche-sur-Mer (3500 volumes, environ) et Arcachon (2000 volumes). Le 
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nouveau directeur, Georges Pruvot, et son collegue Emile Racovitza s'appliquent a 
poursuivre la politique de Lacaze-Duthiers, notamment en deposant leurs propres livres 
dans la bibliotheque commune et en soutenant le Laboratoire de leurs propres deniers. 
Toutefois, avec la Guerre de 1914-1918, se produit un premier palier dans l'evolution de 
la bibliothSque et, plus generalement, dans celle de 1'etablissement qui est transforme en 
dispensaire militaire. La bibliotheque, quant a elle, devient un cabinet de consultation 
medicale. La paix revenue, tout est a reprendre et Georges Pruvot se debat alors dans 
d'insolubles difficultes financieres qui entrainent ainsi un net ralentissement de 
1'accroissement des collections. 

Avant 1914, les depenses pour l'entretien du Laboratoire s'elevaient a 16 ou 17000 
francs annuels, sur lesquels 11500 etaient verses par la faculte des Sciences et la Marine, 
le surplus provenant de moyens de fortune et, bien souvent, des ressources personnelles 
du directeur qui n'hesitait pas a regler les abonnements et a offrir de nombreux livres. 
Quelques subventions occasionnelles permettaient parfois des acquisitions 
suppMmentaires ou des reparations mais, en regle generale, le budget du Laboratoire 
Arago se trouvait en deficit permanent. 

" Qu'un etablissement scientifique de cette nature ait pu vivre et se maintenir a un rang plus 
qu'honorable parmi ses semblables dans de pareilles conditions economiques peut paraitre 
invraissemblable" note le directeur en 1919 (32). 

Mais cette solution n'etant plus viable, il demande, en consequence, une 
augmentation des credits et un accroissement du personnel titularise (reduit alors a 4 
personnes dont le directeur lui-meme) parmi lequel un preparateur susceptible de 
s'occuper egalement du secretariat et de la bibliotheque. 

A la meme epoque, une estimation de la valeur des batiments du Laboratoire est 
realisee et la bibliotheque ainsi que les collections sont evaluees a 60000 francs, chiffre le 
plus important apres celui des batiments eux-memes et avant le materiel scientifique et 
technique. Les depenses annuelles pour son fonctionnement regulier (reliure, 
abonnements) s'elevent, elles, a 4000 francs. II faut aussi preciser qu'alors de 
nombreuses revues sont deja procurees par les echanges. 

L'organisation et 1'accroissement des collections pour la periode entre les deux 
guerres nous sont mal connues: il n'y a pas de registres des acquisitions, seulement un 
livre d'inventaire qui recense les depenses du Laboratoire, parmi lesquelles figurent 
1'achat et la reliure de certaines revues sans qu'il soit possible de verifier si les 
reneignements fournis sont exhaustifs ou non. Les titres des revues habituelles 
apparaissent toutefois: Fauna und Flora von Neapet, Archiv fiir Mikroskopische 
Anatomie; Zoologische Jahrbucher; Zoological Record, etc... Apres la guerre les 
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abonnements ont repris progressivement: aucun titre en 1920; 10 titres en 1923; 35 en 
1924; 23 en 1930; 31 en 1935 et 39 en 1939. L'ensemble de ces faibles donnees traduit 
une certaine stagnation. Toutefois, la bibliotheque s'enrichit aussi grace a des dons 
importants notament celui de 1'entomologiste H.W.BroIemann dont la propre 
bibliotheque, cedee en entier, comporte des exemplaires de qualite qui sont alles grossir 
les rayons du fonds ancien. Citons aussi la bibliotheque de Louis Joubin, ancien 
preparateur au Laboratoire et successeur de Lacaze-Duthiers a sa chaire du Museum. Le 
volume de ces dons consequents est toutefois difficilement appreciable, les collections 
ayant ete demembrees et reparties entre les differcntes sections de la bibliotheque. Celle-ci 
occupe toujours les locaux amenages par Lacaze-Duthiers et reste le lieu de. rendez-vous 
des chercheurs. Directeur de 1923 a 1937, le professeur Duboscq aime y reunir le soir 
ses collaborateurs pour de longues conversations. 

Apres la Seconde Guerre Mondiale (durant laquelle les collections de la 
bibliotheques furent demenagees a Prades), une nouvelle impulsion, pour ne pas dire un 
nouveau depart, est donnee au Laboratoire et a sa bibliotheque avec 1'arrivee a la direction 
d'une personnalite scientifique hors-pair, le professeur Geoges Petit (1892-1973). 
Presidant aux destinees de 1'etablissement de 1947 a 1964, il peut, a juste titre, etre 
considere comme son second fondateur. Gascon lui aussi, il possede en commun avec 
Lacaze-Duthiers la tenacite et l'obstination avec, en plus, une grande dose d'humour. 
Agrandissement des locaux, acquisition de nouveaux appareils et d'un bateau, creation 
d'un autre laboratoire, l'activite du nouveau directeur est debordante et la bibliotheque n'y 
dchappe pas. Georges Petit est d'ailleurs pleinement conscient de la necessite de la 
relever: 

" La bibliotheque du Laboratoire Arago est la plus riche des stations maritimes frangaises, l'une des 
plus riches des stations maritimes d'Europe. C'est pour nous un lourd et imperieux devoir, non seulement 
de ia continuer mais de 1'augmenter sans cesse " (33). 

A 1'origine de ce "redemarrage", une autre initiative de G.Petit, la creation de la 
revue trimestrielle Vie et Milieu, organe du Laboratoire et specialisee en ecologie. Elle 
devient le "fer de lance" d'un systeme d'echanges avec d'autres revues qui enrichit 
rapidement la bibliotheque et continue de 1'enrichir de nos jours. Le directeur s'attache 
egalement a combler les lacunes causees par la guerre en se procurant les revues 
scientifiques interrompues (certaines depuis 1922). La tradition des dons se poursuit de 
son cote et, en 1948, la veuve de 1'ancien directeur Edouard Chatton (1927-1937) offre la 
collection de tires-a-part de son epoux (plusieurs centaines d'exemplaires). 

En 1949, la bibliotheque regoit environ 30 periodiques par abonnements. L'annee 
suivante elle en regoit 33 par la meme voie et 218 par echanges qui se repartissent 
geographiquement entre 30 pays europeens ou autres (34). En 1954 une bibliothecaire 
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specialisee entreprend une reorganisation des collections et met en place des fichiers. La 
bibliotheque quitte enfin ses anciens locaux satures pour s'installer dans un nouvel espace 
comprenant une salle pourvue de rayonnages metalliques, une salle de lecture et des 
bureaux pour le personnel. En 1961, un etage est ajoute au-dessus de la salle de lecture, 
ou seront deposes monographies et tires-a-part dont le nombre s'accroit regulierement. 

En 1958, on recense 1116 titres de periodiques (interrompus et en cours). 
L'augmentation reguliere du fond est due, bien entendu, a la politique active d'echanges 
avec Vie et Milieutt a 1'audience que cette revue ne cesse de gagner dans Ies milieux 
scientifiques. Elle reflete aussi la hausse de frequentation du Laboratoire de la part des 
etudiants et chercheurs, frangais et etrangers, (168 en 1949 contre 522 en 1961), qui, par 
la nature de leurs travaux influent indirectement sur la politique d'echange et 
d'abonnement. 

Au milieu des annees soixante-dix, la bibliotheque est riche de 1729 titres de revues 
dont 1110 en cours. Sur ces derniers, 845 sont obtenues par echange contre d'autres 
revues ou des tires-a-part, 47 par dons et 132 par abonnements. Les echanges sont 
pratiqu6s avec 51 pays differents (35 ). De nos jours, la proportion de ces echanges est 
toujours aussi importante puisqu'ils representent 60% des titres qui entrent a la 
bibliotheque laquelle possede, en outre, 13500 ouvrages et une riche collection de tires-
a-part, au nombre de 50000 (voir etat chiffre, en annexe).L'accroissement regulier des 
collections depuis les annees cinquante (meme si l'on constate une certaine baisse du 
nombre de periodiques en cours) rend maintenant urgent et necessaire un nouveau 
demenagement de cette bibliotheque dont les locaux arrivent presque a saturation. 

II parait extremement aleatoire, en effet, de maintenir encore longtemps les 
collections dans les murs qu'elle occupe actuellement et qui sont le fruit d'un compromis 
entre 1'amdnagement de locaux anciens et 1'adjonction de pieces nouvelles a Vepoque du 
professeur Petit. L'organisation interne de la bibliotheque se ressent d'ailleurs de cette 
juxtaposition en rendant difficile le stockage des collections ainsi que leur repartition, de 
meme que la surveillance des lecteurs. Une nouvelle extension" intra muros " comme la 
bibliotheque en a deja connue parait impossible et le gain de place qui en resulterait (en 
annexant des bureaux de chercheurs) serait vite epuise. Pour la premiere fois de son 
histoire centenaire, la bibliotheque du Laboratoire Arago devrait donc quitter son batiment 
primitif pour s'installer sur un terrain voisin, propriete de 1'etablissement depuis plusieurs 
annees et au sujet duquel deja plusieurs projets ont ete envisages. 

L'actuelle bibliothecaire, Madame Marie-Therese Panouse, a travaille sur un projet 
dont Vavantage principal reside dans un doublement de la superficie actuelle, tout en 
prevoyant l'accroissement des collections pour 15 ans. La disparition des contraintes 
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posees par les batiments anciens permettrait egalement une meilleure organisation 
fonctionelle des locaux facilitant ainsi le travail du personnel et, par voie de consequence, 
celui des chercheurs. Enfin, en demenageant, la bibliotheque libererait plus de 300 m2 
susceptibles d'etre recuperes pour y installer de nouvelles stalles de recherche. Le projet 
inclut aussi Ie demenagement du fonds ancien et des archives historiques et leur 
installation dans des locaux specialement adaptes (temperature, stockage). Cette etude 
n'est toutefois qu'une premiere ebauche susceptible d'amenagements ulterieurs et dont la 
concretisation n'est pas envisageable avant plusieurs annees. II n'en reste pas moins que 
ce transfert est une necessite absolue si l'on veut eviter 1' asphyxie de la bibliotheque 
dont, voila un siecle, son fondateur Henri de Lacaze-Duthiers avait deja pressenti 
l'extension future. 
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NOTES 

Abreviations: 

A.LA.: Archives du Laboratoire Arago 

(1) CAMP, John. Bibliotheques et Universites en France, 1789-1881. Bulletin des 
BibliotMques de France, Mars-Avril 1983, t. 28, n° 2, p. 161. 

(2) Voir: DAUMAS, Alban. Des bibliotheques des facultes aux bibliotheques 
universitaires dans Les bibliotMques de la Revolution et duXIXime siecle, 1789-1914. 
p. 421 (Histoire des bibliotheques frangaises, III). 

(3) Archives de Zoologie Experimentale et Generale, 1872,1.1, V-VII. 

(4) Etat-Civil de la mairie de Montpezat dAgenais, 16 mai 1821. 

(5) QUATREFAGES, A. de. Souvenirs d'un naturaliste. Paris: Victor Masson, 1854. 2 
vol. 

(6) Manuscrit perdu mais cite dans 1'article de Georges PRUVOT: Henri de Lacaze-
Duthiers. Archives de Zoologie Experimentale et Generale, 1902, 3°serie, t. 10, p. 7. 

(7) LACAZE-DUTHIERS, Henri de. Les laboratoires maritimes de Roscoff et de 
Banyuls en 1891. Archives de Zoologie Experimentale et Generale, 1891, 2° serie, t. 9, 
p. 343-346. 

(8) Id. p. 349-350. 

(9) A.L.A. Cours de Sorbonne. 28 fevrier 1891. 

(10) Lettres de Henri de Lacaze-Duthiers... au Dr Alexandre Dedekind. Paris: Schleicher 
freres editeurs, 1902. p. 85-86. 

(11) A.L.A. Cours de Sorbonne. 28 fevrier 1891. 

(12) PETIT, Georges. Henri de Lacaze-Duthiers (1821-1901) et ses "carnets" intimes. 
Bulletin de 1'Institut Oceanographique de Monaco, 1968, n° special 2, p. 453-465. 

(13) A.L.A. Cours de Sorbonne. 21 mars 1878. 

(14) Archives de Zoologie Experimentale et Generale, 1872, t. 1, p. 63. 

(15) A.L.A. Cours de Sorbonne. 10 avril 1869. 

(16) LACAZE-DUTHIERS, Henri de. Les progres de la station zoologique de Roscoff et 
la creation du Laboratoire Arago a Banyuls-sur-mer. Archives de Zoologie Experimentale 
et Generale, 1881, lere serie, t. 9, p.565. 
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(17) LACAZE-DUTHIERS, Henri de. op. cit. Archives de Zoologie Experimentale et 
Ginerale, 1891, t. 9, p. 349. 

(18) Id. p.312-313. 

(19) A.L.A. Rapport d'inspection du laboratoire et de ses equipements, 1886. 

(20) A.L.A. Registre manuscrit. 

(21) LACAZE-DUTHIERS, Henri de. op. cit. p. 342. 

(22) BOUTAN, Louis. Henri de Lacaze-Duthiers. Conference donnee a la Sorbonne le 
12 novembre 1901, reprise dans le livre Lettres de Henri de Lacaze-Duthiers... p. 123-
141. 

(23) Lettres de Henri de Lacaze-Duthiers... op. cit. p. 63. 

(24) Id. p. 64. 

(25) LACAZE-DUTHIERS, Henri de. op. cit. p. 313. 

(26) A.L.A. Lettre de Lacaze-Duthiers. 8 octobre 1898. 

(27) KOFOID, Charles A. The bioiogical stations ofEurope. Washington: Government 
Printing Office, 1910. p. 20. 

(28) A.L.A. Reglement du Laboratoire. 

(29) A.L.A. "Livre d'or". 8 juillet 1891. 

(30) A.L.A. Cours de Sorbonne. 6 mars 1894. 

(31) KOFOID, Charles A. op. cit. p. 79. 

(32) A.L.A. Rapports de Georges Pruvot du ler mars 1919 et du 15 mars 1920. 

(33) Vie et Milieu, 1950, t. 1, p. 103. 

(34) Voir les compte-rendus du professeur Petit dans les premiers numeros de Vie et 
Milieu. 

(35) Rapport general de la bibliotheque; sans date. 
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ANNEXES 



ANNEXE I 

LA BIBLOTHEQUE DU LABORATOIRE ARAGO EN 
1992 

DOMAINES COUVERTS 

Oceanographie 
Biologie Marine 
Ecologie 
Zoologie 
Botanique 

LESLOCAUX 

La bibliotheque est divisee en deux niveaux: 

Au premier: 
bureau d'accueil, salle des catalogues, salle des periodiques, salle de lecture 
(avec les bibliographies, les usuels, les periodiques recents). 

Au second: 
salle des ouvrages et des tires a part. 

Surface au sol: 411 m2 (les deux etages). 
Surface d'etageres: 546 m2-
Longueur d'etageres: 2076 m. 
(1'accroissement lineaire des collections est estime a 40 m par an). 

LE PERSONNEL 

Une bibliothecaire. 
Un agent technique de bureau. 
Un agent de service. 

LESLECTEURS 

Environ un millier par an, compose de chercheurs permanents mais aussi des 
etudiants et des scientifiques, frangais et etrangers, de passage au Laboratoire 
(stages,...). 

LES COLLECTIONS 

Un fonds ancien compose de 450 volumes des XVII0 et XVIIP siecles, 
actuellement depose dans le bureau du Directeur. 

Monographies: 13500. 
Publications en serie: 2000 titres dont 800 en cours. 
Tires-a-part: 50000. 
Theses: 2 246. 
Rapports d'expeditions: 67 pour 921 volumes. 
Atlas: 8. 
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LES CATALOGUES 

Fichiers manuels: 

-Pour les ouvrages et tires-a-part 

Auteurs et titres d'anonymes. 
Systematique. 
Theses. 
Collections, faunes, expeditions. 
Travaux sur la region. 
Travaux du Laboratoire. 
Bibliographies, usuels, dictionnaires, cartes. 

Pour les publications en serie: 

Catalogue alphabetique de titres. 
Catalogue par pays. 

Consultation de bases de donnees: 

Serveurs DIALOG, ESA, SUNIST. 

PARTTCIPATTON AUX CATALOGUES COLLECTIFS NATIONAUX 

- C. C. O. E. (Catalogue Collectif des Ouvrages Etrangers) 
- C. C. N. (Catalogue Collectif National informatise des publications en 
serie). 

Sur la liste des 55 bibliotheques les plus importantes de C. C. N. (1987), celle du 
Laboratoire Arago figure en 35eme position et en 3eme position au niveau regional apres 
la Bibliotheque Interuniversitaire de Montpellier, sections medecine et lettres. 

LEPRET 

Sur place: en moyenne 1500 a 2000 par an. 
Entre bibliotheques: 700 a 800 demandes par an. 
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PLAN DE LA I V E A U  

BIBLIOTHEQUE TIRES-A-PART 

SALLE DE LECTURE 

OUVRAGES 

SALLE DES EXPEDITIONS 

STANDARD TELEPHONI t iUt  

COURRIER 

ACCUEIL DES LECTEURS 

SALLE DES FICHIERS 

PHOTOCOPIE PERIODIQUES 

NIVEAU 1 ENTREF 

Plan de l'actuelle bibliotheque du Laboratoire Arago. 



ANNEXE II 

ARCHIVES DU LABORATOIRE ARAGO 

Les archives du Laboratoire Arago sont intimement liees a la bibliotheque, ne 
serait-ce que parce que nous y avons trouve la majeure partie des documents au moyen 
desquels nous avons prepare cette etude. Une breve presentation de ce fonds, peu connu, 
s'impose donc ici. Sans avoir fait 1'objet d'un inventaire precis et detaille, il n'en a pas 
moins connu une premiere tentative de classement de la part de Mr Henri Danoy, 
dessinateur au laboratoire, qui a reuni de nombreux documents (lettres privees, dessins, 
photographies, correspondances administratives) dans de pochettes et des albums. 
Certains documents ont deja ete exploites, notamment la correspondance et les carnets de 
Henri de Lacaze-Duthiers, par le professeur Petit et Jean Theodorides. Toutefois les 
archives renferment encore de nombreuses informations relatives a l'histoire de cet 
etablissement scientifique et aux figures de certains de ses directeurs ou de chercheurs 
qui y ont sejourne longuement. Sur l'ensemble du fonds, les archives du fondateur du 
laboratoiie occupent en volume et en importance la part la plus consequente. 

ARCHIVES LACAZE-DUTHIERS 

II convient de mentionner tout d'abord ses carnets "intimes", deja etudies par 
Georges Petit (voir notre bibliographie), qui ne sont pas un journal a proprement parler 
mais plutot un aide-memoire assez aride et laconique, fruit d'un esprit methodique (et 
anxieux) qui y consigne le moindre de ses innombrables deplacements, ce que lui a coute 
la moindre fourniture, ses petits ennuis de sante et ses cures, son inquietude perpetuelle 
pour le devenir de ses creations a Roscoff et Banyuls, des remarques que l'on retrouve 
egalement dans les brouillons de ses cours en Sorbonne ou encore des bribes de 
conversations rapportees. Qu'on ne s'attende pas a y trouver des etats d'ames ou des 
considerations philosophiques, mais derriere cette apparente secheresse transparait tout 
de meme un certain desarroi et une grande solitude. Ces carnets, avec quelques lacunes, 
concernent la periode 1880-1899 et sont relies de toile brune et ecrits au crayon de 
papier. 
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La correspondance regue par Lacaze entre 1856 et 1901 (contenue dans 16 boftes) 
ne permet guere mieux de completer son portrait humain car il s'agit d'une 
correspondance essentiellement scientifique emanant des maftres de Lacaze puis de ses 
anciens eleves, quand lui meme sera devenu un "maitre" respecte. Tres importante, elle 
permet cependant de se faire une idee de la fagon dont circule alors 1'information 
scientifique a 1'epoque et demontre qu'a 1'instar de beaucoup d'autres collegues, Lacaze-
Duthiers puise ses vastes connaissances non seulement dans ses lectures mais aussi dans 
son experience et celle des autres. 

Quelques ecrits de jeunesse nous permettent de nous faire une idee plus 
"sympathique" du fondateur du Laboratoire Arago. 

II s'agit principalement du manuscrit de son voyages aux Baleares et en Corse 
(1858; 45 feuillets) ou l'on trouve, bien sur, des observations sur la faune et la flore mais 
aussi des descriptions de monuments, de types dhabitants et de costumes, etc... Cest 
egalement un bon temoignage sur la vie quotidienne d'un naturaliste en voyage au milieu 
du XIX0 siecle. On peut le completer avec un carnet de comptes pour la meme anneeou 
notre savant a execute de nombreuses caricatures d'habitants des Baleares, de Corse et de 
Catalogne en costumes locaux. Au travers de ces documents, Lacaze-Duthiers nous 
apparaft ainsi sous un eclairage quelque peu different, un peu plus detendu. 

Citons encore les manuscrits-brouillons de ses cours a la Faculte de Lille (1855-
1859) et a la Sorbonne (1869-1870). Comme toujours, on y retrouve 1'esprit methodique 
de Vauteur qui y note tous les croquis a executer ensuite au tableau, les references des 
citations dont il aime a emailler ses cours et meme la duree de ses interventions ainsi que 
des appreciations sur les reactions du public de ses etudiants. Ces notes ou Lacaze aime 
rendre compte de l'evolution de ses laboratoires, ont vraissemblablement servi de base 
aux articles et aux compte-rendus qu'il faisait paraftre dans les Archives de Zoologie. 

Enfin plusieurs portefeuilles regroupent divers dessins aquarelles de plantes et 
d'invertebres marins executes avec la plus grande precision par Lacaze lors de ses 
differents voyages. Preuve de 1'importance qu'il leur accordait, il les a regroupes dans de 
luxueux albums frappes de ses initiales dont l'un, consacre aux coralliaires, est encore 
complet les autres ayant ete demontes. Beaucoup de ces dessins portent le chiffre de 
1'auteur et la mention "Ad. Nat. Del.". La plupart ont ensuite ete lithographies pour servir 
dillustrations aux articles publies dans les Archives.de Zoologie 
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AUTRES FONDS 

D'autres directeurs du laboratoire ou chercheurs ont egalement laisse des papiers 
aux archives. Ainsi Georges Pruvot, dont on possede une correspondance familiale, des 
papiers administratifs relatifs a la gestion du laboratoire apres la Grande Guerre, des 
photos, etc... Citons aussi son ami Emile Racovitza (1868-1947) eminent biologiste 
roumain ou encore Paul Wintrebert (1867-1966) qui a laisse tous ses biens au 
Laboratoire, et Georges Petit (1892-1973). On notera aussi les archives de Philippe 
Frangois (1869-1908), maitre de conferences a Rennes et ancien eleve de Lacaze-
Duthiers, qui a dirige deux expeditions aux Nouvelles Hebrides (1888-1891 et 1893-
1895) et dont on conserve la correspondance echangee avec le "maitre" ainsi que des 
photos d'indigenes et plusieurs croquis. 

On ne petit clore ce bref inventaire sans mentionner encore le riche fonds 
photographique du laboratoire puisque, des 1'origine, un atelier y fut installe. Grace a la 
grande quantite de cliches conserves on peut suivre sans interruption le developpement 
du batiment sur un siecle (nombreuses vues interieures et exterieures). Le fond comporte 
aussi de tres nombreuses photos du personnel, d'etudiants et de chercheurs, et des 
groupes divers, prises lors des excursions organisees par l'etablissement au debut du 
siecle. Enfin soulignons encore une fois que c'est a Banyuls qu'ont ete realisees les 
premieres photographies sous-marines en 1898. 
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Ancien cachet de la bibliotheque du Laboratoire Arago. 




